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Le volet 2 du Rapport de Présentation du SCoT du Pays entre Seine et Bray a été réalisé sous le pilotage du Syndicat 
aƛȄǘŜ Řǳ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .ǊŀȅΣ ŀǾŜŎ ƭΩŀǇǇǳƛ ŘŜǎ ōǳǊŜŀǳȄ ŘΩŞǘǳŘŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘǎ : 
 
 
 
 
 
 
 
Plusieurs éléments sont par ailleurs issus de diagnostics sectoriels réalisés pour le compte ou en partenariat avec le 
Syndicat Mixte du Pays entre Seine et Bray : 

- dƛŀƎƴƻǎǘƛŎǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀǳȄ ǊŞŀƭƛǎŞǎ ŀǾŜŎ ƭΩLb{99 ŘŜ IŀǳǘŜ-Normandie ayant donné lieu la publication de deux 

/ŀƘƛŜǊǎ ŘΩ!Ǿŀƭ1 ; 
- diagnostic agricole réalisé avec ƭŀ /ƘŀƳōǊŜ ŘΩAgriculture de Seine-Maritime ; 
- dƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǘ 5ƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ /ƻƳƳŜǊŎƛŀƭ réalisé avec AID Observatoire ; 
- diagnostic Santé réalisé avec le Pôle Prévention et Promotion de la Santé, ARS de Haute-Normandie ; 
- diagnostic CǳƭǘǳǊŜƭ Řǳ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ǊŞŀƭƛǎŞ ŀǾŜŎ ƭΩŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜ /ƻƻǇŞǊŀǘƛƻƴ /ǳƭǘǳǊŜƭle du Pays 

entre Seine et Bray. 
Des éléments de diagnostic complémentaires ont été apportés notamment par : 

- ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩEtat : DDTM de Seine-Maritime et DREAL de Haute-Normandie ; 
- ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘΩ¦rbanisme de Rouen, des Boucles de Seine et Eure (AURBSE), au travers des différents travaux 

menés dans le cadre de son programme partenarial ; 
- ƭŀ /ƘŀƳōǊŜǎ ŘŜ /ƻƳƳŜǊŎŜ Ŝǘ ŘΩLƴŘǳǎǘǊƛŜ ŘŜ wƻǳŜƴΣ ƭŀ /ƘŀƳōǊŜ ŘŜǎ aŞǘƛŜǊǎ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!Ǌǘƛǎŀƴŀǘ ; 
- Seine-Maritime Expansion ; 
- les services de la Région et du Département. 

 
vǳΩƛƭǎ ǎƻƛŜƴǘ ǊŜƳŜǊŎƛŞǎ ǇƻǳǊ ƭŜǳǊ ŎƻƴǘǊƛōǳǘƛƻƴΦ 

 

                                                 
1 /ŀƘƛŜǊ ŘΩ!Ǿŀƭ ƴϲ уо - « Un territoire aux caractéristiques résolument résidentielles » - Avril 2010 
/ŀƘƛŜǊ ŘΩ!Ǿŀƭ ƴϲут ς « Concilier évolutions démographiques Ŝǘ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ » - Septembre 2010 
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INTRODUCTION 
 
[Ŝǎ Şƭǳǎ Řǳ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ƻƴǘ ŘŞŎƛŘŞ ŘΩŜƴƎŀƎŜǊ Ŧƛƴ нллу ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ 
ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {ŎƘŞƳŀ ŘŜ /ƻƘŞǊŜƴŎŜ ¢ŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ό{/ƻ¢ύ ǇƻǳǊ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ 
ŎƻƳǇǘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ du territoire. 
 
/ŜǘǘŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŀ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ǳƴŜ ǎǳƛǘŜ ƭƻƎƛǉǳŜ Ł ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ /ƘŀǊǘŜ ŘŜ 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Řǳ tŀȅǎ Ŝƴ нллп Ŝǘ Ł ƭŀ ǊŞŘŀŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ /ƘŀǊǘŜ 
paysagère en 2007. 
 
Elle a permis la prise en compte du nouveau contexte législatif du Grenelle de 
ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ (loi du 12 juillet 2010) qui : 
 

- a posé des principes fondamentaux (économie du foncier, réduction des gaz 
à effet de serre, préservation de la biodiversité) ; 
 
- ŀ ǇƻǊǘŞ ǎǳǊ ǳƴ ǊŜƴŦƻǊŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ Řǳ 5ŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ 5ǳǊŀōƭŜ 
dŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ; 
 
- ŀ ƛƴŎƛǘŞ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ł ǎŜ ŘƻǘŜǊ ŘΩǳƴ {/ƻ¢ ζ grenello 
compatible »2 

 
 
Par délibération du 10 décembre 2008 3, le Comité syndical du Pays entre Seine 
Ŝǘ .Ǌŀȅ ŀ ǇŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘ ŜƴƎŀƎŞ ƭŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ du SCoT sur un 

                                                 
2 A compter du 1er janvier 2017, la règle de constructibilité limitée (article L 122-2 du Code de 
ƭΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜύ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊŀ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƴƻƴ ŎƻǳǾŜǊǘŜǎ ǇŀǊ ǳƴ {/ƻ¢Φ 
 
3 Les Communautés de Communes du Pays entre Seine et Bray ont confié au Syndicat Mixte du Pays la 
ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ {ŎƘŞƳŀ ŘŜ /ƻƘŞǊŜƴŎŜ ¢ŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜΦ [ŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ /ƘŀǊǘŜ 
paysagère, la préparation du contrat de Pays et les différentes réunions préparatoires au SCoT ont 
permis de déterminer les objectifs principaux visés par la réalisation de cet outil de planification de 
ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 
 
Ceux-ci sont : 

- 5ƻǘŜǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘΩǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘŜ ŎƻƻǊŘƛƴŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƘŞǊŜƴŎŜ ŘŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ 
ŘΩƘŀōƛǘŀǘΣ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ 
publiques du Pays ; 
- aŀƞǘǊƛǎŜǊ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΣ ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǘ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ǳƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞǉǳƛƭƛōǊŞ Řǳ 
territoire respectueux de son identité rurale et périurbaine ; 
- Conforter la cohésion du territoire et construire un projet de territoire fondé sur les principes du 
développement durable. Les orientations du schéma auront pour finalité de satisfaire les besoins 

périmètre cohérent4, et a défini les modalités de gestion des demandes 
d'ouverture à l'urbanisation dans le cadre de la réalisation des PLU (prise en 
ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [ мнн-н Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜύΦ 
 
Le Syndicat Mixte du Pays entre Seine et Bray a ainsi élaboré un document 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ : 
 

- Préserver une identité rurale propre maƛǎ ǉǳƛ ŎƻƳǇƻǎŜ ŀǾŜŎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ ; 
 
- Organiser le développement dans le respect de cette identité rurale ; 
 
- tƻǳǊǎǳƛǾǊŜ Ŝǘ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭŀ ŎƻƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ 
(communes et EPCI) : conforter le projet intercommunautaire dans un 
ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀƛǊŜ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎ ; 
 
- Maîtriser le développement du territoire en tenant compte de ses effets sur 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Υ ŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΦ 

 
 
Le Pays entre Seine et Bray entend préserver ses atouts, tout en continuant à 
accueillir les habitants, les emplois et les services. Par conséquent, le SCoT 
ǇƭŀƴƛŦƛŜ ŘǳǊŀōƭŜƳŜƴǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 
 
 
Le diagnostic partagé identifie les forces et les faiblesses du territoire, les 
tendances en ǆǳǾǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ǎǇŞŎƛŦƛŎƛǘŞǎ ƭƻŎŀƭŜǎΦ Lƭ ŘŞŦƛƴƛǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǇƻǳǊ ǳƴ 
développement cohérent et solidaire de ce territoire. 
 
 
 

                                                                                                                
ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎΣ ǘƻǳǘ Ŝƴ ŀǎǎǳǊŀƴǘ ƭŀ ƳƛȄƛǘŞ ǎƻŎƛŀƭŜΣ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
ressources naturelles. 

 

4 Arrêté préfectoral du 3 novembre 2008. 
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Un positionnement et une accessibilité nationale favorable. 
 
Le Pays entre Seine et Bray est situé au Nord-Est de la Région Haute-Normandie 
(département de la Seine Maritime), proche de la Manche et en bordure du 
Bassin Parisien (situation à 1 heure seulement de Paris). Il est ǎƻǳǎ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ 
Rouen, capitale historique régionale de la Haute-Normandie. 
 
Le territoire représente 512 km2 pour une population totale de 49 820 habitants 
(source : INSEE, 2010), soit 4 % de la population départementale installés sur 62 
communes aux profils variés (villages, bourgs centres). 
 
La densité de population sur le Pays est faible Υ ŜƭƭŜ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł фт Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ǇŀǊ 
km² contre une densité moyenne départementale de 199 habitants par km². 
 
[Ŝ tŀȅǎ Ŝǎǘ ǎǘǊǳŎǘǳǊŞ ǇŀǊ ƭΩ!мрлΣ ƭΩ!мрм Ŝǘ ƭΩ!ну ƻǊƛŜntées Nord/Sud et un réseau 
de voiries départementales également Nord/Sud. 
 
Lƭ Ŝǎǘ ǎƛǘǳŞ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘΩǳƴŜ ѹ ƘŜǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ƎŀǊŜ ¢D± ŘŜ wƻǳŜƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩaéroport de 
Rouen - Boos. 
 
Lƭ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŦŀǾƻǊŀōƭŜ Řŀƴǎ ƭΩŀƴŎǊŀƎŜ ŀǳȄ ƎǊŀƴŘŜǎ 
ŘȅƴŀƳƛǉǳŜǎ ŘΩŞŎƘŀƴƎŜǎ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ Ŝƴ Şǘŀƴǘ ǎƛǘǳŞ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ǎǳǊ ǳƴ ƴǆǳŘ ǊƻǳǘƛŜǊ 
majeur à la convergence de deux axes autoroutiers Est-Ouest et Nord-Sud et en 
étant à proximité du réseau ferroviaire avec la gare de Rouen et des possibilités 
ŘŜ ǊŜƭŀǘƛƻƴǎ ƴƻƴ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ŀǾŜŎ tŀǊƛǎ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ destinations grâce 
à quelques dessertes TGV. 
 
[ΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŜȄǘŜǊƴŜ Řǳ Pays est facilitée par sa position géographique : au Sud, 
tous les moyens de communication propres à Rouen peuvent être utilisés, 
comƳŜ ƭϥ!мо Τ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ Řes voies autoroutières vers Dieppe et Le Havre. 
! ƭΩ9ǎǘΣ ƭŜ tŀȅǎ ǎΩƻǳǾǊŜ ǾŜǊǎ ƭŀ tƛŎŀǊŘƛŜ ǾƻƛǎƛƴŜ Ŝǘ ŀǳ-delà la Belgique grâce aux 
axes A28 / A29. Les voies de chemin de fer qui traversent le Pays garantissent 
ƭΩŀŎŎŝǎ Ł tŀǊƛǎΣ ŀǳ IŀǾǊŜΣ Ł 5ƛŜǇǇŜΣ Ł !ƳƛŜƴǎ - Lille et à Beauvais - Pontoise. 
 
Les échanges avec les territoires limitrophes sont nombreux. Les échanges 
bƻǊŘκ{ǳŘ ǎƻƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛon des moyens de transports : 
convergence des axes de transports tant routiers que ferroviaires vers Rouen. 
 
 
 

 
Localisation du Pays entre Seine-et-Bray 

 

Attention : ce diagnostic constitue une synthèse de nombreux travaux 
qui ont été élaborés dès 2010 pour certains. Ils reposaient donc, pour 
ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ, ǎǳǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Lb{99 ŘŜ нллс ƻǳ нллуΣ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ 
Ł ƭΩŞǇƻǉǳŜΦ ¦ƴŜ ƳƛǎŜ Ł ƧƻǳǊ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŀ ŞǘŞ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜ 
ŘǳǊŀƴǘ ƭΩŞǘŞ нлмо Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ŘŜǊƴƛŜǊ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜΣ ǎƻƛǘ нлмлΦ 
5ŀƴǎ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ŏŀǎ όŎŀǊǘŜǎΣ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ǎŜŎǘƻǊƛŜƭƭŜǎΣ ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴǎΧύΣ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł 
ƧƻǳǊ ƴΩŀ Ǉǳ şǘǊŜ ǉǳŜ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜΦ 
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I ς UN TERRITOIRE RURAL ATTRACTIF ET EN PROFONDE MUTATION 
 

1. UNE IDENTITE RURALE HISTORIQUE 
 

1.1 UN CARACTERE RURAL EN EVOLUTION 

Le territoire est situé dans la région naturelle dite « entre Caux et Vexin ». /ΩŜǎǘ 
ǳƴ tŀȅǎ ŘΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜΣ ǉǳƛ Ŧŀƛǘ ƭŜ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ {ŜƛƴŜΣ ƭŜ Pays de Bray, le Pays 
de Caux et le Vexin Normand. Les paysages sont donc la résultante de 
ƭΩƛƳōǊƛŎŀǘƛƻƴ de ces différentes composantes, ce qui en fait la grande diversité. 
 
{Ωƛƭ Ŝǎǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ en évidence une identité paysagère homogène et forte 
comme celle du Pays de Bray, lΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǳƴƛǘŞǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞristiques 
ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ Řǳ tŀȅǎ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳΩƛƭ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ Řƛversité de paysages 
qualitatifs, marqués par une succession de plateaux et vallées. 
 

Figure 1 : topographie du Pays entre Seine et Bray 

 

Source Υ 9ǘŀǘ Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ 9ƴǾƛǊƻǎŎƻǇΣ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмл 

[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƻŎŎǳǇŜ ǳƴŜ ǇƭŀŎŜ ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎΦ Cette 
ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [Ŝs paysages et le 
terroir sont en grande partie des résultantes de cette activité agricole. Les 
surfaces fertiles sont importantes sur les plateaux : les cultures y sont devenues 
ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴǘŜǎ Řŀƴǎ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ 
 

Figure 2 : un territoire agricole 

 
 
Le climat local favorise également cette agriculture (températures et 
pluviométrie). Ainsi, le Pays est marqué par une occupation majoritaire ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ 
agricoles : ils représentent 70 % de la surface totale du Pays. Sur ces espaces, 
72 % sont cultivés et 28 % sont en prairie. 
 

Le Pays ŘƛǎǇƻǎŜ ŜƴŎƻǊŜ ŘΩǳƴŜ ŀǎǎŜȊ ŦƻǊǘŜ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜ ŀƎǊƛŎƻƭŜ Řŀƴǎ ǎŀ ǇŀǊǘƛŜ 
Nord-Est. En effet, des trois Communautés de Communes qui composent le 
territoire, celle du Moulin ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ Ŝǎǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǊǳǊŀƭŜ ŀǾŜŎ près de 90 % de son 
espace couvert de terres arables et de prairies (source Corinne Land Cover - CLC, 
2006). Les zones urbanisées denses ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ р ҈ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
du SCoT (10 % sur la CREA), et les infrastructures routières, autoroutières et 
ferroviaires environ 2 %. Au sein du Pays, la Communauté de Communes des 
Portes Nord-Ouest de Rouen, la plus urbaine des trois, comprend 6,2 % de 
territoires artificialisés denses (Source CLC 2006) et celle du Plateau de 
Martainville рΣр ҈ Ŝǘ ŎŜƭƭŜ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ нΣнΦ 
 

Les paysages soulignent également ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ Řǳ tŀȅǎ Ŝǘ 
ǎƻƴ ƭƛŜƴ ƛƴŘƛǎǎƻŎƛŀōƭŜ ŀǾŜŎ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ rouennaise. Il offre une campagne 
préservée à deux pas de Rouen, la capitale régionale. /ΩŜǎǘ un cadre propice au 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ƭƻƛǎƛǊǎ ŘŜ ǇƭŜƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜ Ŝǘ Ł ƭŀ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ ŘΩǳƴ 
environnement patrimonial riche (patrimoine naturel et bâti). 5ƻǘŞ ŘΩǳƴ Ƙŀōƛǘŀǘ 
ǊŞŎŜƴǘΣ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ŎǳƭǘǳǊŜƭǎ Ŝǘ ǎǇƻǊǘƛŦǎ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘǎΣ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ǉualité 
ŀǘǘƛǊŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ǳǊōŀƛƴŜΦ 
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Résidentiel, le Pays doit ainsi faire face à une forte pression foncière due au 
phénomène de périurbanisation qui impacte fortement son développement. 
[ŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛse et la diffusion progressive 
ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ǉƭǳǎ ŞƭƻƛƎƴŞǎ Řǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
(phénomène de périurbanisation) pose une question centrale Υ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ 
du territoire du Pays entre Seine et Bray et de son évolution à terme. 
 
! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎΣ ƻƴ ƴƻǘŜ ǳƴŜ différenciation territoriale entre une zone plus 
ŘŜƴǎŜ Ŝǘ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴŜΣ ƧƻǳȄǘŀƴǘ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ, et une zone qui 

ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ǳƴ ŜƴǾironnement rural peu dense, au Nord, au Nord-9ǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ 
du Pays. [ΩŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǊǳǊŀƭŜ ƴΩŜǎǘ donc pas la même sur 
ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ. 
 
Ainsi, ni totalement urbain, ni totalement rural, le Pays entre Seine et Bray doit 
trouver sa place dans un nouvel équilibre entre ville et campagne. L'un des 
principaux enjeux de ce Pays est donc de maîtriser son espace afin de maintenir 
un développement mesuré et équilibré en conservant son caractère rural. 
 

 
Figure 3 Υ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎƻƭǎ Ŝƴ нллу 

 
Source : Etat Initial de ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ 9ƴǾƛǊƻǎŎƻǇΣ ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмл 

 



Diagnostic Territorial              SCoT du Pays entre Seine et Bray 
 

 

11 

1.2 UN PATRIMOINE NATUREL RICHE 

 

¶ Un espace de nature ordinaire de qualité, attractif, mais peu protégé 
 
Le Pays est un territoire de transition qui lui confère richesse paysagère, 
diversités écologique et patrimoniale lié à son cadre "de campagne normande". 
5Ωǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǊƻǇƻǎŜ ǳƴ ǇŀȅǎŀƎŜ ǘǊŝǎ 
ƘŞǘŞǊƻƎŝƴŜΦ [Ŝǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ǎƛƭƭƻƴƴŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ όƭŜ /ŀƛƭƭȅΣ ƭŀ 
/ƭŞǊŜǘǘŜΣ ƭΩ!ƴŘŜƭƭŜΣ ƭΩIŞǊƻƴŎhelles ou le Crevon) présentent le principal intérêt 
géographique du secteur. 
 
Le territoire bénéficie également de bois et forêts (bois de Boos, forêt de Préaux, 
ŦƻǊşǘ ŘŜ wƻǳƳŀǊŜΧύΦ 5ŜǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ ǎƻƴǘ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ Řǳ 
territoire : la forêt Verte (15 000 hectares) et la forêt de Lyons (10 600 hectares). 

 
Figure 4 : lŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŎǆǳǊ du patrimoine naturel du territoire 

 
                  Vallée du Cailly                   ±ŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ!ƴŘŜƭƭŜ               Vallée de ƭΩIŞǊƻƴŎƘŜƭƭŜǎ 

 
Pour autant, le Pays entre Seine et Bray est peu concerné par des mesures ou des 
zones de protections fortes du patrimoine naturel. En effet, le territoire du Pays 
constitue le lien entre les grands espaces de nature et réservoirs de biodiversité 
de la Région (Vallée de Seine et Pays de Bray en premier lieu) et est surtout un 
espace dit de nature ordinaire de qualité. 
 
[Ŝǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Ŝǘ ŜǎǇŀŎŜǎ ǊǳǊŀǳȄ ŘΩŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ŀǇǇƻǊǘŜƴǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ǇŀǊǘ ǳƴ 
ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀƳŞƴƛǘŞǎ όōƛŜƴ-être, détenteΧύ ŀǳǎǎƛ ōƛŜƴ ŀǳȄ Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ǉǳΩŀǳȄ 
personnes de passage. En plus des critères de coût du foncier ou de proximité de 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ Ŝǘ ŘΩǳƴ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜ ŀƎǊŞŀōƭŜ ƎǳƛŘŜ 
ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ Řŀƴǎ ƭŜ tŀȅǎΦ 
 
Ainsi, entre Seine et Bray est un cadre privilégié pour la pratique de nombreuses 
activités de nature et de loisirs aussi bien pour la population résidante que pour 
ŘŜǎ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴǎ ŜȄǘŜǊƴŜǎΣ Ŝƴ ǇǊƻǾŜƴŀƴŎŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 

rouennaise. Face à cette importante demande, le territoire est pourvu de 
quelques grands sites attractifs (Parc animalier de Clères, Espace de loisirs de 
Montville, golf de Bosc-Guérard-St-Adrien, également nombreux jardinsΧύ Ƴŀƛǎ 
ǎǳǊǘƻǳǘ ŘΩǳƴ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŎƛǊŎǳƛǘǎ ŘŜ randonnée permettant la découverte et 
la mise en valeur de paysages variés et du patrimoine local. 
 

Figure 5 Υ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩIŞǊƻƴŎƘŜƭƭŜǎ 

 
 
Compte-tenu ŘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ǳǊōŀƛƴŜǎ ŞǾƻǉǳŞŜǎ ǇǊŞŎŞŘŜƳƳŜƴǘΣ ƭΩŜƴƧŜǳ Řǳ tŀȅǎ 
ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ de sauvegarder quelques espaces 
remarquables mais bien de préserver son identité paysagère globale et 
ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ǎŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭƛŜƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ ŘŜ 
biodiversité régionaux. En fonction des espaces, cet enjeu peut être différencié 
de la manière suivante : 

- Pour les vallées, la préservation de la biodiversité et de la trame 
paysagère. 

- Pour les plateaux, le ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ structuration des 
paysages et la préǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǊǳǊŀƭŜΦ 

- Pour les espaces périurbains, la maîtǊƛǎŜ ŘŜ ƭΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ Ŝǘ la 
ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘƛƻƴ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜΦ 

 
Une partie de son attractivité étant fondée sur les aménités que son 
environnement procure, sa préservation devient également un enjeu 
ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴtielle. Une fois encore, le Pays entre Seine 
et Bray doit trouver un équilibre entre ses fonctions résidentielles, 
économiques, environnementales et de loisirs. 
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¶ Un patrimoine architectural remarquable, de plus en plus valorisé 
 
Le Pays possède un patrimoine architectural diversifié, important et de qualité 
(près de 400 éléments et édifices remarquables pour leur architecture). Celui-ci 
ǊŜŦƭŝǘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ŀǳ Ŧƛƭ Řǳ ǘŜƳǇǎ Ŝǘ ƭŀ ǇǊƻǎǇŞǊƛǘŞ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ Ŝǘ 
ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŘΩŀƴǘŀƴΦ [Ŝǎ ƳŀƴƻƛǊǎ Ŝǘ ŎƘŃǘŜŀǳȄ sont ainsi nombreux (près de 130). Le 
patrimoine religieux est assez développé. Il subsiste de nombreux témoins de 
ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇŀǎǎŞŜΦ 
 
/Ŝ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ Ŝǎǘ ŘŜ ǇƭǳǎΣ Řŀƴǎ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜΣ Ŝƴ ŀǎǎŜȊ ōƻƴ ŞǘŀǘΣ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ǇŀǊǘƛŜ 
étant bien conservée et entretenue ou ayant été restaurée. Les anciens corps de 
ŦŜǊƳŜΣ ǉǳƛ ƴŜ ǊŞǇƻƴŘŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŀǳȄ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀŎǘǳŜƭƭŜǎ Ŝǘ ǉǳƛ ƴŜ 
ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŀŘŀǇǘŞǎ ŀǳȄ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŎǳƭǘǳǊŀƭŜǎ ƻǳ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜΣ ǎƻƴǘ ǇŀǊ 
exemple peu à peu réhabilités en habitations du fait de la pression urbaine. 
 

Figure 6 : le Château de Martainville-Epreville 

 
 
Avec 22 monuments protégés pour 62 communes, le Pays se trouve très en deçà 
de la moyenne départementale en terme de protection de son patrimoine. Les 
communes sont également peu investies dans la protection des abords des 
monuments par le biais de dispositifs spécifiques, seule la commune de Bois-
IŞǊƻǳƭǘ ŀȅŀƴǘΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƛƴƛǘƛŞŜ ǳƴŜ !ƛǊŜ ŘŜ aƛǎŜ Ŝƴ ±ŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩ!ǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŜ 
et du Patrimoine (AVAP). 

 
Figure 7 : la diversité du patrimoine du Pays entre Seine et Bray 

  
Collégiale de Blainville-Crevon 

 

 
Jardins de Bois-Guilbert 

Parc de Clères 
 

 
Ferme Raimbourg à Mont-Cauvaire 

 
En revanche, les sites les plus remarquables sont de plus en plus valorisés et 
animés. Le parc animalier et botanique ŘŜ /ƭŝǊŜǎ Ŝƴ Ŝǎǘ ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ ƭŜ Ǉƭǳǎ Ŏƻƴƴǳ 
(près de 100 ллл ǾƛǎƛǘŜǳǊǎ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ŀƴƴǳŜƭƭŜύ Ƴŀƛǎ ƛƭ Ŝǎǘ ƭƻƛƴ ŘΩşǘǊŜ ƭŜ ǎŜǳƭΦ [Ŝ 
Château de Martainville-Epreville qui accueille le Musée des Arts et Traditions 
normandes, le Château de Mondétour, les Jardins de Bois-Guilbert (jardin de 
sculptures) ou de Bois-Héroult, et le Château de Blainville-Crevon sont autant de 
lieǳȄ ŘŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ Ŝǘ ŘΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ de plus en plus reconnus. 
 
Compte-ǘŜƴǳ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ŎŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ŀŎǘŜǳǊǎ Řǳ tŀȅǎ ŘƻƛǾŜƴǘ 
poursuivre cette démarche de valorisation du patrimoine. Mais il faudra aussi 
mieux en favoriser la préservation : 

- par la protection des éléments les plus remarquables au sein des 
ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƻǳ ŘΩƻǳǘƛƭǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ ; 

- par la sensibilisation des propriétaires privés pour éviter de mauvais 
choix de restauration ou de transformation ; 

- pŀǊ ƭŀ ǎŜƴǎƛōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊşǘ Řǳ ǇŜǘƛǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ 
(recensement, pǊƻǘŜŎǘƛƻƴΣ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴΧύΦ   
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2. UN TERRITOIRE ATTRACTIF SOUS INFLUENCE URBAINE 
 

2.1 UN POSITIONNEMENT AU· thw¢9{ 5Ω¦b9 Dw!b5E METROPOLE 

Le Pays est situé dans la principale aire urbaine de la région Haute-Normandie 
doƴǘ ƭŜ ŎǆǳǊ Ŝǎǘ ƭŜ ǇƾƭŜ ŘŜ wƻǳŜƴ-Elbeuf. /ŜǘǘŜ ŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ ǊŀǎǎŜƳōƭŜ ŀǳ ŎǆǳǊ 
de la Haute-Normandie 313 communes et plus de 660 000 habitants. La majeure 
partie des communes de cette grande aire est structurée par deux 
ŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴǎ όƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ wƻǳŜƴ 9ƭōŜǳŦ !ǳǎǘǊŜōŜǊǘƘŜ -
CREA - et la Communauté ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ {ŜƛƴŜ-Eure - CASE) et les 
communautés de ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ ŘŜǳȄ tŀȅǎ όŎŜƭǳƛ ŘΩŜntre Seine et Bray et celui du 
Roumois). Le Pays compte un peu plus de 7 % de cette population. La CREA 
accueille quant à elle 73 % de cette population. 
 
Figure 8 Υ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ нол ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ ƭΩŀƎŜƴŎŜ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘŜ wƻǳŜƴΣ 

Boucles de Seine et Eure, en 2008 ς source : AURBSE 

 

 

 
Figure 9 : Pays entre Seine et Bray et infrastructures 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
[ΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŜȄǘŜǊƴŜ bénéficie de la position géographique du Pays : au Sud, 
tous les moyens de communication propres à Rouen peuvent être utilisés ; à 
ƭΩhǳŜǎǘ ƛƭ existe des voies ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜǎ ǾŜǊǎ 5ƛŜǇǇŜ Ŝǘ [Ŝ IŀǾǊŜ Τ Ł ƭΩ9ǎǘ, le Pays 
ǎΩƻǳǾǊŜ vers la Picardie voisine et au-delà la Belgique grâce aux axes A28 - A29. 
 

9ƴ ƛƴǘŜǊƴŜΣ ƭΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ Ŝǎǘ ŦŀŎƛƭƛǘŞŜ ǇŀǊ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ŘŜǳȄ ŀȄŜǎ bƻǊŘκSud 
gratuits  (A28 et A150/151 - A29) et par la présence de la RN31 qui traverse la 
pointe Sud/Est du Pays. Un réseau de routes secondaires de proximité et 
touristiques sillonne le territoire : de Montville ou Clères vers Buchy pour la 
direction  Ouest/9ǎǘΣ ŘΩ9ƭōŜǳŦҍǎǳǊҍ!ƴŘŜƭƭŜ Ł .ǳŎƘȅΣ ŘŜ vǳƛƴŎŀƳǇƻƛȄ Ł 
/ƭŀǾƛƭƭŜҍaƻǘǘŜǾƛƭƭŜΣ ŘΩ9ǎƭŜǘǘŜǎ Ł /ƭŝǊŜǎ Ŝǘ [ŀ IƻǳǎǎŀȅŜҍ.érenger pour la direction 
Sud/Nord. 
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Les voies de chemin de fer qui traversent le Pays suivent les mêmes directions 
ǉǳŜ ƭŜǎ ǾƻƛŜǎ ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜǎΣ ƎŀǊŀƴǘƛǎǎŀƴǘ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł tŀǊƛǎΣ ŀǳ IŀǾǊŜΣ Ł 5ƛŜǇǇŜΣ Ł 
Amiens ς Lille et à Beauvais ς Pontoise. Sept lignes ŘΩŀǳǘƻōǳǎ ŀǳ ŘŞǇŀǊǘ ŘŜ ƭŀ 
capitale ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ ōŞƴŞŬciant à une quarantaine de communes assurent la 
desserte interne du Pays. SΩȅ ŀƧƻutent diverses lignes scolaires et des services de 
transport à la demande. 
 
Cette position géographique Ŝǘ ŎŜ ǊŞǎŜŀǳ ŘΩƛƴfrastructures importantes 
ŎƻƴŦŝǊŜƴǘ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǎǳǇǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜΦ Mais cette 
accessibilité est génératrice de fortes pressions urbaines et foncières. Les 
parties les plus rurales du territoire sont à la fois éloignées, en distance, et très 
prochesΣ ǘŜƳǇƻǊŜƭƭŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 
 
 

2.2 UNE ATTRACTIVITE QUI SE TRADUIT PAR UNE DYNAMIQUE 
DEMOGRAPHIQUE FORTE 

 
Depuis les années 1960, comme dans la plupart des grandes villes, la croissance 
de la population rouennaise a dépassé les ƭƛƳƛǘŜǎ Řǳ ǇƾƭŜ Ŝǘ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŀ 
ƎŀƎƴŞ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴ ǎǳǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ rural. 
 

Figure 10 : évolution de la population depuis 1962 ς source : INSEE 

 
 
Ce phénomène est initialement la conséquence de plusieurs facteurs : 

- Les suites du phénomène démographique du baby-boom (augmentation 
forte du nombre de jeunes ménages dans les années 70). 

- [ΩŀŎŎŝǎ Ł ǳƴŜ ƳƻōƛƭƛǘŞ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜ ǇŀǊ ƭΩŀǳǘƻƳƻōƛƭŜΣ ǇŜǳ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜΣ 
ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǎΩŀŦŦǊŀƴŎƘƛǊ ŘŜǎ ŘƛǎǘŀƴŎŜǎ ŘƻƳƛcile-travail. 

- [ŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ƭΩŀŎŎŝǎ Ł ƭŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞΣ Ŝǘ Ǉƭǳǘƾt orientée vers la maison 
individuelle, encouragée par le succès du développemeƴǘ ŘΩǳƴŜ 
industrie du pavillon. 

- ¦ƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŦƻǊǘŜ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ 

ŀŦŦŞǊŜƴǘŜǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ŝƴ ŎǆǳǊ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ5. 
- Un manque de logements présentant les caractéristiques souhaitées par 

les ménages. 
- [Ŝ ǊŜƎŀƛƴ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŝǘ ŘΩƛƳŀƎŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǊǳǊŀǳȄ Řƻƴǘ 
ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƳŞƴƛǘŞǎ ǎƻƴǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ǎƻŎƛŀƭŜƳŜƴǘ 
valorisés (espacŜΣ ǇŀȅǎŀƎŜΣ ǘǊŀƴǉǳƛƭƭƛǘŞΧύΦ 

 

Cette évolution a fortement influencé le Pays entre Seine et Bray et a eu un 
impact important sur sa dynamique démographique. La population du Pays est 
en effet passée de 27 310 habitants en 1962 à 49 820 habitants en 2010, soit 
une hausse de 82 %. 
 

Figure 11 : évolution de la population de 1999 à 2010 ς source : AURBSE 

 
                                                 
5 [ΩŞǘǳŘŜ Řǳ /w95h/ ƛƴǘƛǘǳƭŞe « difficultés des français face au logement » établit ǉǳŜ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŜŦŦƻǊǘ 
supporté par les ménages pour leur logement (locataire et propriétaire) a fortement augmenté ces 
cinquante dernières années. Son poids ne cesse de croître depuis cinquante ans dans le budget des 
ménages : il représente aujourdΩƘǳƛ нн % de leur budget, contre seulement 9 % en 1959. 
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La répartition de la population est relativement hétérogène sur le territoire. En 
effet, la Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest de Rouen (23 
communes) compte plus de 27 119 habitants représentant près de 55 % de la 
population totale du Pays. Vient ensuite la Communauté de Moǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ 
qui représente 27 % de la population, soit 13 518 habitants, mais avec 26 
Communes. Enfin, la Communauté de Communes du Plateau de Martainville 
compte 9 183 habitants en 2010, soit 18 % de la population du Pays, pour 13 
communes. 
 
Cette croissance démographique est en ralentissement. En effet, la croissance 
démographique est passée de 19 % entre 1975 et 1982, à 12 % entre 1982 et 
1990 et à 9 % entre 1990 et 1999. Lors de la dernière décennie, la variation fut 
proche de 10,7 %, mais elle ƴŜ Ŧǳǘ Ǉŀǎ ƘƻƳƻƎŝƴŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘoire. 
La communauté Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎŞ de 16,4 % quand dans le 
même temps les Portes Nord-Ouest ont augmenté de 6,4 %.  
 
Le territoire connaîǘ ŘƻƴŎ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŦƻǊǘŜ ƳşƳŜ ǎƛ ŜƭƭŜ ƴΩŜǎǘ 
plus comparable à la situation des années 70. Il doit désormais faire face à 
une évolution forte sur la partie la plus rurale du territoire. 
 

 

2.3 DE NOUVEAUX MENAGES SEDUITS PAR LE CADRE DE VIE DU 
PAYS 

 
Le territoire du Pays entre Seine et Bray est très attractif pour les familles avec 
ŜƴŦŀƴǘǎΦ [ΩŞǘǳŘŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ ŘŜ wƻǳŜƴΣ ŘŜǎ .ƻǳŎƭŜǎ ŘŜ 
{ŜƛƴŜ Ŝǘ 9ǳǊŜΣ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ŦƛŎƘƛŜǊ ŘŜ ƭΨLb{99 ŘŜǎ ƳƛƎǊŀǘƛƻƴǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ ŘŜ нлло 
à 2008, relève notamment que les personnes entre 30 et 60 ans représentent 
près de 50 % des arrivants et les personnes de moins de 15 ans, 20 %. 
 
Les 15 à 30 ans représentent 25 % des entrants, ce qui est une proportion 
largement moindre par rapport aux agglomérations voisines. Le territoire est 
également attractif vis-à-Ǿƛǎ ŘŜǎ ǊŜǘǊŀƛǘŞǎΣ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŘŜ сл ŀƴǎ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŀƴǘ ŜƴǘǊŜ 
Seine et Bray représentant un pourcentage des entrants en proportion deux fois 
plus grand que dans les agglomérations voisines. 
 
Environ 60 % de ces nouveaux emménagés viennent de la CREA, les entrants 
extérieurs au bassin de vie de Rouen ne représentantΣ ŘΩŀǇǊŝǎ ŎŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜΣ ǉǳΩǳƴ 
ǇŜǳ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴ ǘƛŜǊǎ ŘŜs nouveaux habitants. 

 
Figure 12 : pŜǊǎƻƴƴŜǎ ǾŜƴǳŜǎ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜ Rouen entre 

2003 et 2008 ς source : AURBSE 

 
 
 

Une étude sociologique menée auprès des nouveaux arrivants du Pays6 en 2009, 
ƴƻǳǎ ƛƴŘƛǉǳŜ ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ƳƻǘƛǾŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜ tŀȅǎΦ Les 
Ǌŀƛǎƻƴǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŘΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 24 ménages interrogés sont en général assez 
similaires Υ ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ ŘΩǳƴŜ Ƴŀƛǎƻƴ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜ ŀǾŜŎ ǳƴ 
terrain, généralement en accès à la propriété, dans un espace moins densément 
peuplé que la ville, mais offrant néanmoins une qualité et une quantité de 
services minimums (commerces de proximité, écoles), le tout pour un coût 
abordable. De plus, les ménages bi-actifs recherchent généralement une 
habitation située à équidistance de leurs lieux de travail respectifs. 
 

Le territoire est donc majoritairement attractif pour les ménages avec enfants 
mais pas seulement, ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ƳŞƴŀƎŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ сл ŀƴǎ Ŝƴ 
ŀǘǘŜǎǘŜΦ [ŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ƴŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ƭŀ ǎŜǳƭŜ Ŝǘ 
ǳƴƛǉǳŜ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ du Pays. Dans un contexte de vieillissement 
généralisé de la population, un solde migratoire positif sera de moins en moins 
ǎȅƴƻƴȅƳŜ ŘŜ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ ƧŜǳƴŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ Ł ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ 
70. 

                                                 
6 « Enquête sociologique sur les nouveaux habitants du « Pays entre Seine et Bray », Forian Poulain, 
2009, mémoire Master 2, sociologie. 
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3. UNE INFLUENCE URBAINE QUI EVOLUE ET QUI MARQUE LE 
TERRITOIRE 

 

3.1 UNE INTEGRATION PROGw9{{L±9 ! [Ω!Lw9 ¦w.AINE DE ROUEN 
 
La proximité ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜΣ ƭes infrastructures de déplacement 
performantes, la qualité patrimoniale et environnementale du territoire et sa 
capacité à accompagner la création de services locaux ont ainsi eu pour 
conséquence un développement accentué du territoire au cours des dernières 
décennies. Ce développement, principalement  selon un modèle résidentiel et 
périurbain, a conduit à ǳƴŜ ƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛǾŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ 
de Rouen (1968 : 6 communes Τ мффф Υ ƭŜǎ сн ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ tŀȅǎύΦ !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ 
ƭΩƛƴǘŞƎǊŀƭƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ ŘŜ wƻǳŜƴΦ 
 
En 1968, six communes appartiennent déjà à cette aire. Puis la périurbanisation, 
amorcée dans les années soixante-dix, se développe principalement dans une 
grande partie centrale du Pays actuel. [ΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ǎΩŜŦŦŜŎǘǳŜ ŜƴǎǳƛǘŜΣ 
au début des années 80, sur la frange hǳŜǎǘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘΦ Elle atteint enfin la partie 
la plus rurale du Pays - autour de Buchy - dans les années 90. Cette nouvelle 
ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭƛŞŜ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊ ǎǳǊ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ ƭŀ 
Ǉƭǳǎ ǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ƴŀƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ǳƴ Ǝŀƛƴ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ƎŞƴŞǊŞ 
ǇŀǊ ƭΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜ ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜ A28. 
 
Les communes périurbaines constituent donc ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ Řǳ tŀȅǎ Ł 
ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ aƻƴǘǾƛƭƭŜ, Quincampoix et de la Vaupalière qui appartiennent au 
pôle urbain de Rouen. Si la partie Nord, Nord/Est du territoire du SCoT connaît à 
ǎƻƴ ǘƻǳǊ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ ǘŜƴŘŀƴŎŜǎΣ ŎŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ǇŞǊiurbanisation 
ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ŀǳǎǎƛ ŦƻǊǘ ǇŀǊ son ampleur au niveau du Pays. Iƭ ǎΩŞǘŜƴŘ ǎǳǊ ŘŜǎ 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŜƴŎƻǊŜ Ǉƭǳǎ ŞƭƻƛƎƴŞǎ Řǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ όŀǳ-delà du 
périmètre du SCoT). 
 
 

3.2 UNE EVOLUTION DES DENSITES REVELATRICE D9 [Ω9VOLUTION 
DU TERRITOIRE 

 
Cette évolution du phénomène peut également être illustrée ǇŀǊ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ 
distance du seuil théorique des 80 habitants/km² à la ville centre (cf. figure 14). 
Pour Rouen, le seuil des 80 habitants/km² est passé de 13,4 kilomètres en 1962 à 
16,3 kilomètres en 2005. 

Figure 13 : lΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ мфсу-1999 ς source : INSEE 

 
 
{ƛ ƭŀ ƭƛƳƛǘŜ ŘŜ ŎŜ ǎŜǳƛƭ ƴΩŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎŞ ǉǳŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ о ƪƛƭƻƳŝǘǊŜǎΣ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ƎŀƎƴŞŜ 
ǎǳǊ ƭΩŜǎǇŀŎŜ ǊǳǊŀƭ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ǳƴ ǇŜǳ Ǉƭǳǎ ŘŜ нтл ƪƳч ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻn 
urbaine. Cependant, depuis les années 1990, cette limite ne progresse plus et 
tend même à refluer. Cette évolution est quasi-exclusive au pôle rouennais, et 
ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇŞǊƛǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ǉƭǳǎ ǇǊŞŎƻŎŜ ǉǳŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǾƛƭƭŜǎ ŘŜ ǘŀƛƭƭŜ 
comparable. Mais, ŎŜƭŀ ƴŜ ǎƛƎƴƛŦƛŜ Ǉŀǎ ǉǳŜ ƭŜ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘΩŞǘŀƭŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ŀƛǘ 
cessé.  
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Figure 14 : distance du seuil théorique des 80 habitants/km2 

à la ville centre de Rouen 

 
En effet, si la densification de population du territoire semble atteindre un 
plafond, elle ǎΩƻǇŝǊŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎΣ Ƴŀƛǎ ǎǳǊ ǳƴ ƳƻŘŜ Ǉƭǳǎ ŘƛƭǳŞ Ŝǘ ŎƻƴǎƛǎǘŜ Ǉƭǳǘƾǘ Ł 
remplir les espaces un peu moins denses. 
 
!ƛƴǎƛΣ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜ ŘŜ wƻǳŜƴ (cf. figure 15) se poursuit : même si 
la densité ne dépasse pas 80 habitants/km², les actifs sont toujours attirés vers 
Rouen et habitent de plus en plus loin. 
 
/Ŝǘ ŞǘŀƭŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ ŘŞƭŀȅŞ ǎŜƳōƭŜ ǇǊŜƴŘǊŜ ŎƻƳƳŜ ŀȄŜ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŞ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ A28 
Ŝǘ ƭΩA150 qui garantissent un accès rapide aux emplois rouennais, il contribue à 
faire du Pays entre Seine et Bray un territoire attractif et impacte de plus en plus 
les territoires du Pays de Bray et une partie du Pays de Caux. Cette situation se 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜ ŀǳ Ǉƻƛƴǘ ǉǳŜ ƭŜǎ ŀƛǊŜǎ ŘΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 5ƛŜǇǇƻƛǎŜ Ŝǘ ŘŜ 
Rouen commencent à se toucher. 
 
Cette situation fait évoluer le Pays entre Seine et Bray vers un territoire 
intermédiaire entre ƭŜ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ǉƭǳǎ ǊǳǊŀǳȄ ŘŜ 
Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ƛƴŦƭǳŜƴŎŞǎ ǇŀǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 
 

 
 

Figure 15 : aire urbaine de Rouen ς Source : INSEE 

 
 
 

3.3 UNE ARMATURE URBAINE IMPACTEE PAR CE CONTEXTE 
METROPOLITAIN 

 
Les communes de ce territoire sont de petite taille en termes de population et 
ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΦ Le profil actuel des communes démontre en effet le caractère rural 
historique du territoire du Pays : 

- 48 communes de moins de 1 000 habitants. 
- 12 communes ayant entre 1 000 et 1 600 habitants. 
- Une seule commune de 3 000 habitants (Quincampoix). 
- Montville, commune la plus importante avec 4 500 habitants. 
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[ΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ ƧƻǳŜ ƭŜ ǊƾƭŜ ŘŜ ŎǆǳǊ ǳǊōŀƛƴ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŀƛǊŜ 
urbaine et donc également pour le Pays. {ŜǳƭŜ aƻƴǘǾƛƭƭŜ ƻŦŦǊŜ Ǉƭǳǎ ŘΩǳƴ ƳƛƭƭƛŜǊ ŘŜ 
postes de travail et aucune commune ne rayonne significativement sur son 
environnement en maǘƛŝǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛ. 

 

Quatre « pôles » émergent malgré tout : Montville, Clères, Buchy et Ry (cf carte 

ci-dessous) et assure une fonction de « centralité »7. La commune de 
Quincampoix ressort également pour son caractère résidentiel. La commune la 
plus importante, Montville, ne figure pas comme centre urbain majeur du SCoT 
car elle est trop éloignée par rapport aux 2 autres Communautés de Communes. 
 

Figure 16 : typologie des communes et armature urbaine 

 
 

9ƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ Montville et de Buchy, qui 
réunissent à elles deux la majorité des équipements des gammes intermédiaire 
et supérieure du Pays, sont considérées comme des pôles de services 
intermédiaires. 

                                                 
7 Dans le périurbain, on peut commencer à parler de centralité Ł ǇŀǊǘƛǊ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ŀƎƎƭƻƳŞǊŞŜ ŘŜ 
2 ллл Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ όǎŜǳƛƭ ŘΩŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ ƭΩǳǊōŀƛƴ ǎŜƭƻƴ ƭΩLb{99ύΦ [Ŝ Ŏŀǎ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǘȅǇƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴ ŎƘŜŦ-
lieu de canton autour duquel gravitent 8 ou 10 communes plus petites. Le lien entre ces communes est 
souvent marqué fƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ǳƴ ŎƻƭƭŝƎŜΦ 5ŀƴǎ ōŜŀǳŎƻǳǇ ŘŜ ŎŀǎΣ ŎŜ ƭƛŜƴ ǎΩŜǎǘ ŎǊƛǎǘŀƭƭƛǎŞ 
ǇƻƭƛǘƛǉǳŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƛƴǎǘƛǘǳǘƛƻƴƴŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘΩŀōƻǊŘ Řŀƴǎ ǳƴ ǎȅƴŘƛŎŀǘ Ł ǾƻŎŀǘƛƻƴ ƳǳƭǘƛǇƭŜ ƻǳ Řŀƴǎ ǳƴ ŘƛǎǘǊƛŎǘ 
puis dans une communauté de communes. 
Source : ADEF, Etudes Foncières n° 138, mars-avril 2009. 
 

[Ŝ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜ ƭΩLb{99 ǎǳǊ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘŜ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ǾƛŜ ŘŞƳƻƴǘǊŜ ǇŀǊ Ŏƻntre que le 
pôle de Buchy structure fortement son environnement, sur le Pays entre Seine et 
Bray mais également sur le Pays de Bray. Cette commune est en effet 
relativement éloignée du pôle urbain pour impliquer une plus forte polarisation 
des communes avoisinantes.  
 

Figure 17 : les bassins de vie ς source : INSEE 
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Ainsi, ƭŜ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞ ŘΩǳƴ ŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ōƻǳǊƎǎ ǉǳƛ 
structurent leur territoire de proximité, mais seuls les bassins les plus éloignés se 
distinguent en fait du bassin global de Rouen. Le fonctionnement du Pays est 
ŘƻƴŎ ŘŜ ǇŀǊ ƴŀǘǳǊŜ ǇƻƭȅŎŜƴǘǊƛǉǳŜ όǇƾƭŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΣ ǇƾƭŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭΣ ǇƾƭŜǎ ŘŜ 
loisirs, etcΧ sont en partie dissociés). 
 

[ŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ǉǳƛ Ŝǎǘ ǇƻǎŞŜ ǇŀǊ ŎŜǘǘŜ Ǉƻǎƛǘƛƻƴ ŀǳ ŦǊŀƴƎŜ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ 
agglomération est celle du modèle de développement qui penche très 
fortement vers un développement résidentiel caractéristique des territoires 
périurbains, conduisant à des déséquilibres internes et à un fonctionnement 
ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ƭƛŞ ŀǳ ŎǆǳǊ ƳŞǘǊƻǇƻƭƛǘŀƛƴ ǇƻǳǊǾƻȅŜǳǊ ŘΩŜmplois. 
 
 

3.4 UN DEVELOPPEMENT METROPOLL¢!Lb 59 [Ω9at[hL v¦I 
IMPACTE LE TERRITOIRE 

 
[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ŀ Ŏƻƴƴǳ ǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƭƻŎŀƭ 
depuis 1975 (+ 18 %). Malgré tout, lŜ tŀȅǎ ƻŦŦǊŜ ǇŜǳ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎǳǊ ǇƭŀŎŜ 
comparativement Ł ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŀŎǘƛǾŜ Ŝǘ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎƻǳǊƻƴƴŜǎ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴŜǎΦ 
 

Figure 18 : localisation des emplois en 2006 

 

Lŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ Ŝǎǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł ƭŀ 
ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƻŦŦŜǊǘǎ ǎǳǊ ǇƭŀŎŜΦ Ainsi, sƛ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŀ 
fortement progressé, il reste déficitaire et le territoire présente des 
caractéristiques résolument résidentielles, entrainant une forme de dépendance 
ŘŜ wƻǳŜƴ ǇƻǳǊ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ : 

- Un ŦŀƛōƭŜ ǘŀǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ : 46 emplois pour 100 actifs occupés en 2006. 
- De nombreux déplacements ǾŜǊǎ ŘŜǎ ǇƾƭŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŜȄǘŞǊƛŜǳǊǎ όŎƘŀǉǳŜ 
jour, il y a 4 fois plus de « sortants » que « ŘΩŜƴǘǊŀƴǘǎ » sur le territoire). 
 
 

 
 

Figure 19 : éǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŜƴǘǊŜ мффф Ŝǘ нллт ς AURBSE 
 
 

Pour le Pays entre Seine et Bray, ce phénomène est de plus amplifié par trois 
éléments : 

- lŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜǎ ǇŜǊƳŜǘtant une bonne 
accessibilité aux emplois de la capitale régionale ; 

- le phénomène de métropolisation avec un développement de ƭΩŜƳǇƭƻƛ 
concentré sur les agglomérations majeures de Rouen et de Val de Reuil 
(cf. figure 19) ; 
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- uƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛs majeures sur les franges du 
territoire ǉǳƛ ƭΩƛƳǇŀŎǘŜ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ όȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞs de la plaine de la 
Ronce à Isneauville, de Franqueville-Saint-Pierre, zone ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘŜ ƭŀ 
Vatine à Mont-Saint-Aignan). 

 
Ainsi, 74 % des actifs habitant le Pays travaillent en dehors de celui-ci et 43 % des 
ŜƳǇƭƻƛǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎƻƴǘ ƻŎŎǳǇŞǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ŀǊǊƛǾŀƴǘ ŘŜ ƭΩŜȄǘŞǊƛeur, 
principalement de la CREA, Ŝǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩ9st du Pays de Bray. 
 
/Ŝ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ƴΩŜǎǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ Ǉŀǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ 
.ǊŀȅΦ 5ΩǳƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǎƻƴǘ 
concernés par une diǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘŜ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Ŝǘ ŘŜǎ 
ƭƛŜǳȄ ŘŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜΦ [ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀƎŜƴŎŜ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘ 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ мффл Ŝǘ нллт ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŎƻƳƳǳƴŜ 
de résidence est symptomatique de cette situation. 
 
En conclusion, cŜǎ ǎƛƎƴŜǎ ŘŜ ƭΩétalement rouennais que sont la croissance de la 
ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ Řǳ ǇƾƭŜ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ƛƳǇŀŎǘŜƴǘ ƭŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ 
du territoire. En effet, le nombre important de nouveaux habitants, pour la 
plupart actifs travaillant dans le pôle rouennais, modifie la fonction du Pays et 
risque de le transformer en territoire excessivement résidentiel. 

Figure 20 : lŜǎ ŞŎƘŀƴƎŜǎ ŘΩŀŎǘƛŦǎ Řŀƴǎ ƭŜ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ Ŝƴ нллс 

 

Figure 21 : évolution de la part des actifs travaillant dans leur commune de 
résidence - AURBSE 
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4. DES PROJETS REGIONAUX MAJEURS QUI IMPACTERONT LE 
TERRITOIRE A LONG TERME 

 
{ƛ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ƭƛŞŜ Ł ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ Ŏes aménités et à sa proximité 
avec ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ rouennaise, elle est aussi fortement influencée par 
ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ƳŀƧŜǳǊŜǎΦ hǊΣ Ł ƭΩŀǾŜƴƛǊΣ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ .ŀǎǎƛƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎ 
sera concerné paǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ de nature à fortement faire 
évoluer le contexte territorial général. 

 
4.1 LA LIAISON A28-A13 ς CONTOURNEMENT EST 

 
Le contournement Est de Rouen/liaison A28-A13 est un projet routier qui, depuis 
ǳƴŜ ǘǊŜƴǘŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΣ est envisagé pour permettre de répondre à la 
problématique dΩŜƴƎƻǊƎŜƳŜƴǘ routier de ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ Řŀƴǎ sa 
partie Est. Compte-tenu de la situatioƴ ŘŜ ƴǆǳŘ ǊƻǳǘƛŜǊΣ ǉǳŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ wƻǳŜƴΣ ƭe 
contournement Est/liaison A28-A13 est de nature à apporter de grandes 
améliorations, notamment en raison des deux nouveaux franchissements de 
Seine prévus dans le projetΣ ƭΩǳƴ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ wƻǳŜƴΣ ƭΩŀǳǘǊŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ 
Louviers/Val-de-Reuil. 
 
Le débat public organisé en 2005, ǇƻǳǊ ƳŜǎǳǊŜǊ ƭΩopportunité et mieux partager 
les objectifs et les caractéristiques du projet, a permis de mettre en évidence 
clairement la nécessité : 

- ŘΩǳƴŜ ƭƛŀƛǎƻƴ ŘƛǊŜŎǘŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŀǳǘƻǊƻǳǘŜǎ !ну Ŝǘ !мо ; 
- ŘΩǳƴ ŦǊŀƴŎƘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ {ŜƛƴŜ ŀŦƛƴ ŘŜ Ǉermettre le raccordement directe 

avec la Rive-Gauche de Rouen. 
 
/Ŝ ŘŞōŀǘ ŀ ŀǳǎǎƛ ŞǘŞ ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘŜ mieux identifier les divers enjeux du projet, 
notamment sur le plan environnemental et a ŘƻƴŎ ŎƻƴŎƭǳ Ł ƭŀ ǇƻǳǊǎǳƛǘŜ ŘΩŞǘǳŘŜǎ 
sur les différentes dimensions du projet et ses différentes variantes de tracé. 
 
Le projet doit répondre aux objectifs suivants : 

¶ Accueillir une part significative des déplacements internes à la 
ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴt entre les 
ǇƭŀǘŜŀǳȄ ǎƛǘǳŞǎ ŀǳ bƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩ9st de Rouen et les autres secteurs de 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 

¶ Délester le centre-ǾƛƭƭŜ ŘŜ wƻǳŜƴ ŘΩǳƴŜ Ǉartie du trafic qui le traverse 
afin de contribuer à ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜ et permettre le 
développement des transports collectifs et des modes doux. 

Figure 22 : tracé préférentiel de la liaison A28-A13 ς DREAL 

 
 



Diagnostic Territorial              SCoT du Pays entre Seine et Bray 
 

 

22 

¶ Favoriser les échanges ŜƴǘǊŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜΣ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘŜ 
Louviers ς Val-de-Reuil et ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ!ƴŘŜƭƭŜΦ 

¶ Relier directement le contournement routƛŜǊ ŘŜ wƻǳŜƴ Ł ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ 
A13. 

¶ tŜǊƳŜǘǘǊŜ ŀǳ ǘǊŀŦƛŎ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘ ǾŜƴŀƴǘ ŘŜ ƭΩ!ну ŘŜ ǊŜƧƻƛƴŘǊŜ ƭΩ!мо Ł ƭΩ9ǎǘ 
de Rouen. 

¶ 5ŞƭŜǎǘŜǊ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ !мо ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ǘǊŀŦƛŎ ŘŜ ǘǊŀƴǎƛǘ bƻǊŘ-Sud entre 
A28 et A13. 

 
Ce contournement essentiel doit donc répondre en priorité à des objectifs de 
décongestionnement du trafic, en détournant le grand trafic de transit du centre 
ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ wƻǳŜƴΣ Ƴŀƛǎ ƛƭ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƭƻƎƛǉǳŜ Ǉƭǳǎ 
ƭŀǊƎŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΦ 
 
En effet, lΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳȄ ȊƻƴŜǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛ, difficile, en particulier sur Rouen et la 
Rive Gauche, en voiture particulière comme en transports collectifs, devrait être 
amélioré par le projet. Il devrait permettre en outre de désengorger les axes 
pénétrants (RN31, RD6014, RD6015) rendant possibles leur requalification, la 
réorganisation des circulations avec notamment un TCSP (Transport en Commun 
en Site Propre)Σ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ǇŀǊƪƛƴƎǎ ŘŜ ǊŀōŀǘǘŜƳŜƴǘΧ 
 
Ce projet de liaison est à ce jour retenu dans le SNIT (Schéma National des 
Infrastructures de Transports). Un arrêté, portant prise en considération du 
projet de liaison A28/A13 et création d'un périmètre d'étude a été pris le 20 avril 
2010 par le Préfet de la Seine Maritime.  
 
Ainsi suite au débat public et à cette inscription dans le SNIT, les différentes 
varƛŀƴǘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜǎ Řǳ ǘǊŀŎŞ ƻƴǘ ŞǘŞ ŞǘǳŘƛŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘΦ Suite à 
ces travaux, le Comité de pilotage du projet, qui regroupe le Préfet et des 
représentants des grandes collectivités locales, a acté en octobre 2012 une 
variante préférentielle (cf. figure 22). Suite à la fixation de cette variante, des 
études complémentaires ont été engagées. [ŀ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘŜ 5ŞŎƭŀǊŀǘƛƻƴ ŘΩ¦ǘƛƭƛǘŞ 
Publique (DUP) n'est pas encore engagée. Elle le sera en 2015, à l'issue de la 
concertation publique et à la lumière des conclusions de celle-ci. 
Ce projet est donc encore en cours de validation et devra franchir quelques 
ŞǘŀǇŜǎ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ǘƻǘŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƴŦƛǊƳŞΦ [Ŝ ƳƻƴǘŀƎŜ ŦƛƴŀƴŎƛŜǊ ƴΩŜǎǘ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎ 
pas défini. Compte-tenu de ces éléments et de la durée de la phase travaux, il est 
très difficile de déterminer la rapidité avec laquelle ce projet pourra aboutir. 
 

Quelle que soit la rapidité avec laquelle ce projet majeur sera établi, il nécessitera 
une implication forte des Collectivités du territoire afin de gérer au mieux les 
impacts positifs et négatifs. Compte-tenu de son caractère éminemment 
ƛƴǘŜǊǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭΣ ŎŜǘǘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ƴŜ ǇŜǳǘ ǎΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǉǳŜ Řŀƴǎ ǳƴ ŎŀŘǊŜ ŎƻƴŎŜǊǘŞ 
avec les autres ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ ǳrbaine de Rouen, la CREA et la 
/ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩ!gglomération Seine-Eure en tête. 
 

4.2 LE MAILLON MANQUANT 59 [Ω!мрл 
 
La partie Ouest du territoire est également concernée par une infrastructure 
ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŀŎƘŝǾŜƳŜƴǘΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭe projet de réalisation du maillon 
manquant de lΩ!мрл ŜƴǘǊŜ .ŀǊŜƴǘƛƴ Ŝǘ ¸ǾŜǘƻǘ est désormais entré dans sa phase 
opérationnelle. Il devrait permettre de canaliser les flux de transit sur un axe 
ŘŞŘƛŞ Ŝǘ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŀ Řƛƭǳǘƛƻƴ de ce trafic dans un secteur très chargé et très 
complexe en matière de déplacements. 
 

Figure 23 Υ ǘǊŀŎŞ Řǳ ōŀǊǊŜŀǳ Ƴŀƴǉǳŀƴǘ ŘŜ ƭΩA150 
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Celui-ci ne concerne directement le territoire que dans son extrémité Ouest au 
ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ wƻǳƳŀǊŜΣ ŀǾŜŎ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŞŎƘŀƴƎŜǳǊΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ 
celui-ci sera situé en très grande proximité du pôle commercial de Barentin et des 
ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ ŘŜǎ /ƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ wƻǳƳŀǊŜ Ŝǘ ŘŜ tƛǎǎȅ-Pôville. 
 
[ΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ A150 et son échangeur de Barentin renforceront donc le caractère 
ŘŜ ȊƻƴŜ ŘΩŜƴƧŜǳ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎŜtte frange entre le territoire barentinois et 
celui du Pays. 
 

4.3 LE PROJET DE NOUVELLE GARE A ROUEN ET UN NOUVEAU 
SCHEMA DE DESSERTE FERROVIAIRE 

 
[Ŝ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴŜ ŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ 
ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ǾƛŀƛǊŜ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ 
autoroutières importantes (A150, A мрмΣ !ну Ŝǘ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜ ƭΩ!29). Comme il a 
été indiqué précédemment, il a également la chance de disposer de deux voies 
ŦŜǊǊŞŜǎ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ р ƎŀǊŜǎ ŘŜ proximité. Ces infrastructures 
ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ǳƴŜ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ ŘƛǊŜŎǘŜ ŀǾŜŎ ƭŜ ŎǆǳǊ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ sont donc 
stratégiques pour le territoire dans un contexte de forte augmentation de la 
fréquentation par les habitants. 
 
9ƴ ŜŦŦŜǘΣ Řŀƴǎ ǳƴ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ des coûts de la mobilité individuelle 
et compte-tenu des enjeux environnementaux liés aux gaz à effet de serre 
produits par les déplacements, le train de proximité peut devenir une véritable 
solution alternative pour les habitants du territoire. 

Figure 24 : le projet de gare rive gauche 

 

Toutefois, compte-tenu de la congestion de la gare centrale de Rouen, le niveau 
ŘŜ ŘŜǎǎŜǊǘŜ όŦǊŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜǎ ŀǊǊşǘǎύ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŞǉǳƛǾŀƭŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘŜǳȄ ŀȄŜǎΦ hǊΣ ǳƴ 
ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ Ŏƻƴǎƛǎǘŀƴǘ Ŝƴ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ nouvelle gare située sur la 
rive-gauche de Rouen permettrait de résoudre en partie cette problématique de 
saturation du réseau. 
La gare Rive Droite a permis d'absorber la croissance des trafics pendant plus de 
150 ans. De même, il est important de prévoir que la nouvelle gare puisse 
s'adapter à une croissance forte de son utilisation sur une longue période. 
 
Cette nouvelle gare d'agglomération serait localisée de façon à permettre 
l'interconnexion de tous les modes lourds de transport collectif existant ou à 
créer, accompagnée d'un ambitieux programme de restructuration urbaine, 
pouvant notamment inclure la réalisation d'un quartier d'affaires. Sa définition 
sera liée à celle de la future Ligne Nouvelle Paris Normandie (LNPN). 
 
!ƛƴǎƛΣ ŎŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘΩŜƴǾŜǊƎǳǊŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝǘ ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
rouennaise en termes de structuration des réseaux de mobilité et de 
développement économique, concerne aussi le territoire du Pays entre Seine et 
.Ǌŀȅ Řƻƴǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŦŜǊǊƻǾƛŀƛǊŜ ƭƻŎŀƭŜ ǎŜǊŀ ŘƛǊŜŎǘŜƳent impactée par 
ce projet. 
 
En complément de la nouvelle gare, ƭΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞ ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ǎǳǊ ǳƴ ƴƻǳǾŜŀǳ 
schéma de desserte ferroviaire initiée par la CREA pourrait jouer un rôle dans la 
desserte du Pays. Elle est conditionnée ǇŀǊ ƭŀ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ƎŀǊŜ ŘŜ wƻǳŜƴΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǊŀ 
Ŝƴ ŜŦŦŜǘ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŜǊ ƭŜǎ ǾƻƛŜǎ ƭƛōŞǊŞŜǎ ŀŦƛƴ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ce un nouveau mode de 
transport. 
 
[ŀ ƎŀǊŜ ŘŜ 5ŀǊƴŞǘŀƭ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /w9! Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƘƻǊǎ ǎŜǊǾƛŎŜΦ 
[ΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞ ŘŜ ǎƻƴ ŞǾŜƴǘǳŜƭƭŜ ǊŞƻǳǾŜǊǘǳre semble également fortement liée à 
la concrétisation du projet de Ligne Nouvelle Paris-Normandie permettant ainsi 
ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǳƴŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǎȅǎǘŝƳŜ ŦŜǊǊƻǾƛŀƛǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŦƭŞŎƘƛǊ Ł 
un nouveau schéma de desserte urbain.  
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5. SYNTHESE DES 9bW9¦· [L9{ ! [Ω!¢¢wACTIVITE ET AU POSITIONNEMENT DU TERRITOIRE 
 

Enjeux 1 
ς 

Un nouvel équilibre 
à trouver, une 

identité à forger 

Le développement de la fonction résidentielle du territoire, même si la ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ƴΩŜǎǘ Ǉƭǳǎ ŀǳǎǎƛ ǾƛǾŜ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
années 70 et 80, tend à le transformer et a induit de profondes évolutions de son environnement. Pour ce territoire 
historiquement rural, sŜ ǇƻǎŜ ŘƻƴŎ ǳƴŜ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ŜƴǘǊŜ ǎŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ résidentielles, industrielles, de 
ƭƻƛǎƛǊǎΣ ŘŜ ƭƛŜƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ƎǊŀƴŘǎ ŎǆǳǊs de nature de la Région, de plus en plus en concurrence et en tension. 
 
Le territoire doit forger son identité entre ruralité et nouvelle urbanité. 
 
Par ailleurs, même si les emplois ont fortement augmenté depuis 1975, le territoire est en déséquilibre de ce point de vue, 
ŀǾŜŎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŀŎǘƛŦǎ ǉǳƛ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŜǘΣ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ Řŀƴǎ ǎŀ ǇŞǊƛǇƘŞǊƛŜΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
doit donc réduire sa dépendance aux emplois métropolitains en trouvant les ressources propres lui permettant de réduire 
ce déséquilibre. 

 

Enjeux 2 
- 

Concilier attractivité 
et développement 

durable 
 

{Ωƛƭ ǾŜǳǘ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ǎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎΣ ǎƻƴ ƛŘŜƴǘƛǘŞ ǊǳǊŀƭŜ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΣ ǳƴŜ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜ Řǳ développement du territoire en 
ǘŜƴŀƴǘ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ ǎŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ŜƴƧŜǳ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜ tŀȅǎΦ 
 
[ΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŀǳǘƻǊƻǳǘƛŝǊŜǎ Ŝǎǘ ǳƴ facteur indéniable de son attractivité. Mais face au 
ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ǎǳǊŜƴŎƘŞǊƛǎǎŜƳŜƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Řǳ ŎƻǶǘ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ƳƻōƛƭƛǘŞ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜΣ Ŝǘ ŎƻƳǇǘŜ-tenu des impacts en 
ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ƎŀȊ Ł ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜ ŘŜ ŎŜ ƳƻŘŜ ŘŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řƻƛǘ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜǊ pour réduire les besoins 
de mobilité et pour permettre une mobilité moins coûteuse et moins polluante : 

- Ŝƴ ŘŞǾŜƭƻǇǇŀƴǘ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜ ; 
- en trouvant un meilleure équilibre entre emplois et habitat comme cela a été évoqué précédemment ; 
- en organisant son armature urbaine afin de permettre une bonne accessibilité aux services. 

 
Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘƻƴŎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ Řǳ tŀȅǎ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǊ ǳƴ ǇŀǊǘƛ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎƛƭƛŀƴǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀǳȄ Ŝǘ 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜ ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎƛǘǳŞ ŀǳȄ ǇƻǊǘŜǎ ŘΩǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ όwƻǳŜƴύ Ŝǘ ǎƻǳƳƛǎ Ł ŘŜ ŦƻǊǘŜǎ ǇǊŜǎǎƛƻƴǎΦ 
 

Enjeux 3 
- 

Des liens de 
partenariat à 

structurer avec les 
territoires voisins 

 

Le Pays entre Seine et Bray doit construire un espace plus lisible en consolidant le poids de ses polarités urbaines et en 
ŀƳŞƭƛƻǊŀƴǘ ƭŜǳǊ ŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞΦ /ŜŎƛ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜƴǾƛǎŀƎŜŀōƭŜ ǎŀƴǎ ƭŀ ǇƻǳǊǎǳƛǘŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀǘǎ ƛƴǘŜǊƴŜǎ ŜƴǘǊe 
les collectivités, notamment au sein de leurs Communautés de Communes. 
 
[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ tŀȅǎ Ŝƴ Ŧŀƛǘ ŘŜ plus en plus un territoire de lien entre une agglomération et les espaces ruraux éloignés. 
CŀŎŜ ŀǳȄ ŜƴƧŜǳȄ ǇǊŞŎŞŘŜƳƳŜƴǘ ŞǾƻǉǳŞǎΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řƻƛǘ ŎǊŞŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ Řǳ ŘƛŀƭƻƎǳŜ ŀǾŜŎ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
rouennaise et organiser avec elle, dans le respect des spécificités de chacun, mais de manière cohérente, le 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŀǊǘŀƎŞΣ ŦƻǊƳŞ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇŀǊ ƭΩŀƛǊŜ ǳǊōŀƛƴŜΦ 
 
/Ŝ ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŜƴƎŀƎŜ ƭŜ tŀȅǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴǎ ŞƭŀǊƎƛŜǎ Ł ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ ǎǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ 
infrasǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ŘŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘΣ ŘŜǎ ŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘǎ ƳǳƭǘƛƳƻŘŀǳȄ Ŝǘ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎΦ Mais ces réflexions doivent aussi 
être élargies aux autres Pays limitrophes, le Pays de Bray en premier lieu. 
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II ς UNE DYNAMIQUE RESIDENTIELLE thw¢9¦{9 5Ω9bW9¦· 
 

1. DES DYNAMIQUES QUI CONFORTENT LE CARACTERE 
RESIDENTIEL DU PAYS 

 

1.1 UNE CROISSANCE DEMOGRAPHIQUE CONTINUE 
 
Comme indiqué précédemment, la population du Pays est passée de 27 310 
habitants en 1962 à 49 820 habitants en 2010, soit une hausse de 82 %. 
 
5ŜǇǳƛǎ мфффΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘŜ 10,7 % (+ 4797 habitants) contre + 0,9 % pour 
le département de Seine-Maritime. Cette croissance démographique résulte de 
l'effet croisé d'un solde naturel et d'un solde migratoire positifs que l'on retrouve 
au niveau des trois communautés de communes du SCoT. 
 
Cependant, la dynamique démographique est nettement inférieure à celle des 
années 70. 5ŀƴǎ ƭŜ tŀȅǎΣ ŎƻƳƳŜ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭŀ ǇŞǊƛǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜ 
ƧǳǎǉǳΩŀǳ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ 80 ŘΩǳƴŜ forte croissance démographique. 
 

Figure 25 : éǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎ ƎŀƎƴŞǎ Ŝƴ ƳƻȅŜƴƴŜ ǇŀǊ ŀƴ 
 

 
 
Ensuite, la population continue sa progression mais plus modestement. Ainsi, 
entre 1968 et 1990, le solde migratoire (entrées moins sorties du territoire) 
ŎƻƴǘǊƛōǳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭΣ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ  
 

Après 1990, sa participation est moiƴŘǊŜ Ŝǘ ƭΩŜȄŎŞŘŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ όƴŀƛǎǎŀƴŎŜǎ Ƴƻƛƴǎ 
décès) prend le relais. 

 
Plusieurs territoires ruraux présentent désormais des taux de croissance annuelle 
moyens et des soldes migratoires supérieurs au Pays. Le Pays reste cependant un 
territoire attractif et son solde migratoire reste dans la moyenne des Pays de 
Haute-Normandie. 
 

Figure 26 : cƻƳǇŀǊŀǘƛŦ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ 
des Pays de Haute-Normandie 
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Entre 1999 et 2010Σ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Řǳ tŀȅǎ ǇǊƻŦƛǘŜ ǎǳǊǘƻǳǘ ŀǳȄ 
/ƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ Ŝǘ Řǳ tƭŀǘŜŀǳ ŘŜ aŀǊǘŀƛƴǾƛƭƭŜ 
qui affichent des taux annuels de croissance supérieurs à 1,4 %. Toutes deux 
ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴ ŜȄŎŞŘŜƴǘ ƴŀǘǳǊŜƭ Ŝǘ ŘΩǳƴ ǎƻƭŘŜ ƳƛƎǊŀtoire importants, en nette 
progression au cours de cette période.  
 

Figure 27 : évolution de la population entre 1999 et 2010 
 

 
Variation annuelle moyenne de la population 

 
1982 à 1990 1990 à 1999 1999 à 2010 

CC des Portes Nord-Ouest de Rouen 1,19% 0,97% 0,6 % 

CC du Moulin d'Ecalles 1,57% 0,89% 1,4 % 

CC du Plateau de Martainville 2,17% 1,07% 1,3 % 

SCoT Pays entre Seine et Bray 1,45% 0,97% 1,1 % 

Seine Maritime 0,30% 0,10% 0,1 % 

Haute Normandie 0,60% 0,30% 0,3 % 

Source : INSEE 

 
La Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest, plus dense et urbaine, 
croît plus modérément. Sa variation de population due au solde naturel est 
beaucoup plus faible que celle de ses voisines et son solde migratoire est encore 
positif mais baisse au fil des ans. 
 
Cette attractivité résidentielleΣ ǉǳƛ ǎΩŜǎǘ ǘǊŀŘǳƛǘŜ ŘŜǇǳƛǎ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŘŞŎŜƴƴƛŜǎ ǇŀǊ 
une croissance démographique soutenue, pourrait à terme modifier les grands 
équilibres du territoire, notamment en termes ŘΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΦ 
 

La sensible accentuation de la croissance démographique à partir de 1999 est liée 
à une forte croissance en partie Nord/Est du Pays (partie la plus rurale du pays en 
phase de périurbanisation plus récente). 
 
La Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest de Rouen (27 119 
habitants en 2010), qui a enregistré une forte croissance démographique à la fin 
des années 70, voit son rythme ƳƻȅŜƴ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ Ǉƻpulation considérablement 
baisser dans les années 2000. En effet, sa forte croissance démographique est 
intervenue dans la période intercensitaire 1990-1999. Cette croissance 
démographique est deux fois moins importante sur la dernière période de 
recensement. 

 
La Communauté de Communes du Moulin d'Ecalles (13 518 habitants en 2010), 
qui est la plus éloignée de Rouen, connaît un développement soutenu dû à la 
présence de l'autoroute A28 qui propulse la commune de Buchy, distante de 30 
kilomètres de Rouen, comme commune dynamique.  
 
Atteignant près de 1 415 habitants en 2010, Buchy fait figure de bourg attractif 
pour de nouveaux ménages (lΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŀȅŀƴǘ ǘƻǳǘ 
particulièrement augmenté au cours de la dernière période intercensitaire : 
+ 23 % entre 1999 et 2010 contre + 3,7 % entre 1990 et 1999). Il en est de même 
pour les deux autres communes de la Communauté de Communes dépassant les 
1 000 habitants : Blainville-Crevon (1 156 habitants en 2010) et Morgny-la-
Pommeray (1 036 habitants en 2010) qui présentent également une certaine 
attractivité. 
 

Figure 28 : variation annuelle moyenne de la population entre 1999 et 2010 
 

 

Source : INSEE 
 

La Communauté de Communes du Plateau de Martainville (9 183 habitants en 
2010), qui compte le plus petit nombre d'habitants et de communes, connaît 
cependant un fort développement depuis 1990 lié à la RN31 et à un coût foncier 
modéré. La commune la plus peuplée est Préaux avec 1 642 habitants. Les 
commuƴŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ Ł ƭΩ9ǎt connaissent un développement important. 
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Le Pays se caractérise ainsi par une forte croissance démographique sur les 
franges les plus rurales situées dans le bƻǊŘ Ŝǘ ƭΩ9ǎǘ Řǳ ǇŀȅǎΦ /ΩŜǎǘ ǎǳǊ ŎŜǘǘŜ ǇŀǊǘƛŜ 
Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŦŀŎƛƭƛǘŞŜ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ǳƴ ŎƻǶǘ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊ 
Ƴƻƛƴǎ ŞƭŜǾŞΦ [Ŝ ǊŜǾŜǊǎ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘǎ ǾŜǊǎ ƭŜ ŎǆǳǊ ŘŜ 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 
 
 

1.2 EVOLUTION DES DENSITES DE POPULATION 
 
La densité de population sur le Pays, 97 habitants par km² en 2010, est 
nettement inférieur à la densité moyenne départementale (199 habitants par 
km²) et régionale (149 habitants au km²). 
 

Figure 29 : densités de population en 2010 

 
Source : INSEE 

 
La densité a progressé de 22,4 points (soit environ 30,8 %) par rapport à 1982. On 
observe des densités plus importantes dans les communes situées en proche 
ǇŞǊƛǇƘŞǊƛŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ 
aux abords des grands axes de communication.  
 

¦ƴŜ Ŧƻƛǎ ŜƴŎƻǊŜ ƭΩƛƴŦƭǳŜƴŎŜ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞŜ : des densités décroissantes 
Ŝƴ ǎΩŞƭƻƛƎƴŀƴǘ ŘŜ wƻǳŜƴΦ hƴ ƴƻǘŜǊŀ ǉǳŜ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ 9ǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ Ƴƻƛƴǎ 
densément peuplée actuellement. 
 

Figure 30 : les densités de population en 2010 

 
1982 1990 1999 2010 

Evolution 
1982-2010 

CC des Portes Nord-
Ouest de Rouen 

99 109 119 126 27,3 % 

CC du Moulin d'Ecalles 49 55 60 70 42.9 % 

CC du Plateau de 
Martainville 

59 70 77 89 15,1 % 

SCoT Pays entre Seine 
et Bray 

73 82 89 97 32,9 % 

Seine-Maritime 190 195 197 199 4,7 % 

Haute-Normandie 134 141 144 149 11,2 % 

Source : INSEE 

 

1.3 UNE CONSTRUCTION DE LOGEMENTS DYNAMIQUE 
 

[ΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Řǳ ŦƛŎƘƛŜǊ {L¢!59[8 donne des précisions sur le rythme annuel de 
construction et sur la typologie des logements récemment construits. Sur la 
période observée, le rythme moyen de construction est égal à 262 logements par 
an (soit un total de 2 625 logements construits entre 2002 et 2011). Ainsi, le taux 
de construction est largement supérieur à la moyenne départementale. 
 
{ƛ ƭŜ ǊȅǘƘƳŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ǎΩŞǘŀƛǘ ƛƴŦƭŞŎƘƛ ŀǳ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ нллл 
(350 logements construits en 1999 et à peine 200 en 2000 et 2001), le territoire a 
connu un net regain de la production de logements sur la fin de la décennie. 
Ainsi, malgré la crise débutée Ŝƴ нллуΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 
neufs ne semble pas avoir marqué le pas sur le territoire. 
 
 

                                                 
8 SITADEL (système d'information et de traitement automatisé des données élémentaires des 
logements et locaux) est une source de données gérée par le MEEDDM qui permet de suivre l'activité 
de la construction et ses principales caractéristiques. 
Elle renseigne entre autres sur la construction de logements neufs et recense les autorisations de 
permis de construire, les déclarations d'ouverture de chantier et les déclarations d'achèvement de 
travaux. Cette étude utilise les données en « date de logements commencés ». 
Cette source collecte l'information au niveau local (mairies et DDTM Seine-Maritime), ensuite retraitée 
au niveau régional par la DREAL Haute-Normandie. 
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Figure 31 : rythme de constructions neuves entre 2002 et 2011 

 

 Source : SITADEL 2 

 
La partie Est du territoire est plus dynamique en matière de construction de 
logements, affichant des taux de construction supérieurs aux moyennes du Pays 
et de la Seine Maritime. 
 

Figure 32 : constructions neuvesς période 2002-2011 
 

  
Nombre 

Moyenne 
annuelle sur la 

période 

Rythme de 
construction pour 
1 000 habitants 

CC des Portes Nord_Ouest de Rouen 
 

1 223 122 45,1 

// Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ 
 

914 91 67,6 

CC du Plateau de Martainvile 
 

488 49 53,1 

Pays entre Seine et Bray 
 

2 625 262 52,7 

 

Source : fichier SITADEL  
 

En valeur absolue, la Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest de 
Rouen a plus construit que les deux autres Communautés de Communes (1 223 
logements commencés sur la période). 

Cependant, rapporté à la population de chaque Communauté de Communes, le 
ǘŀǳȄ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł 53,1 pour la Communauté de Communes du 
tƭŀǘŜŀǳ ŘŜ aŀǊǘŀƛƴǾƛƭƭŜΣ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ayant 
le plus fort taux avec 67,6. La Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest 
de Rouen, avec 45,1, se situe en-dessous de la moyenne du Pays. 
 

Figure 33 : cartographie du taux de construction sur la période 1999 - 2008 

 
La cartographie des taux montre bien que se sont les parties Est du territoire 
ǉǳƛ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǇǊƻŘǳŎǘǊƛŎŜǎ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘs, et surtout que cette 
production de logements est forte comparativement à la population initiale de 
ces communes. 
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1.4 DES MENAGES DE PLUS EN PLUS REDUITS QUI IMPACTENT LES 
BESOINS EN LOGEMENT 

 
Un constat important est à prendre en considération dans la réflexion sur les 
ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ ŘΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ de la population et les besoins générés : le gain de 
ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ƴΩƛƳǇƭƛǉǳŜ Ǉŀǎ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ 
population. [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎ ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩLb{99 
confirme ce constat pour le Pays. Ceci est particulièrement vrai pour la période 
1999-2006. 
 
/ŜǘǘŜ ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴǎ Řǳ ǇǊƻŦƛƭ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ : des ménages 
de taille plus modeste (baisse de la taille moyenne des ménages liée à la 
décohabitation, au développement des familles monoparentales, au 
ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Χύ : 3,5 en 1962 ; 2,64 en 2010. 
 
Ainsi, depuis 1962, le nombre de résidences principales a été multiplié par 2,4 
tandis que la population a été multipliée par 1,8. 
 

Figure 34 : ŎƻƳǇŀǊŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩhabitants 
et de Résidences principales (en base 100) ς Pays entre Seine et Bray 

 
 
[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴƴŜǊŀ donc fortement 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 

1.5 DES COUTS DU Chb/L9w C!/¢9¦w{ 5Ω!TTRACTIVITES MAIS EN 
CONSTANTE AUGMENTATION 

 
Le foncier est une ressource de plus en plus difficilement abordable. Il devient un 
ŦŀŎǘŜǳǊ ŘΩƛƴŞƎŀƭƛǘŞΦ [ŀ ǘŜƴŘŀƴŎŜ est une augmentation des coûts du foncier sur le 
tŀȅǎΦ /ŜŎƛ ƛƴŘǳƛǘ ǳƴ ŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ Řǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 
ŘΩǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎΣ Ł ƭŀ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘŜ ōƛŜƴǎ ŦƻƴŎƛŜǊǎ Ŝƴ ŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ 
leurs capacités financières. Une conséquence pour ces ménages, qui de manière 
générale ne sont pas les plus aisés, est une augmentation des dépenses liées à la 
mobilité. 
 

Figure 35 : pǊƛȄ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ǇƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭ 
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aşƳŜ ǎΩƛƭǎ ǊŜǎǘŜƴǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊǎ Ł ŎŜǳȄ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜΣ ƭŜǎ ǇǊƛȄ du 
foncier ont tout de même connu une hausse régulière au cours des 5 dernières 
ŀƴƴŞŜǎ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ ƛƴǘŜǊǊƻƎŞǎ ŘŞōǳǘ нлмлΦ 
 
¦ƴŜ ŞǘǳŘŜ Řǳ ƳŀǊŎƘŞ ŦƻƴŎƛŜǊ ŘŜ ƭΩ9ǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ tǳōƭƛŎ ŘŜ bƻǊƳŀƴŘƛŜ όŀƻǶǘ 
2008 ; base de travail : données PERVAL des notaires) démontrait une tendance 
ƎƭƻōŀƭŜ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ Ł ōŃǘƛǊ Ł ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴ ŘΩƘŀōƛǘŀǘΦ 
En moyenne, celle-ci était plus forte en Haute-Normandie que dans la région 
Basse-Normandie. 
 

Figure 36 : évolution du prix mƻȅŜƴ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ Ł ǳǎŀƎŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ 
EPFN 

Par ailleurs, une enquête du MEEDDAT9 indiquait en 2006 que les surfaces 
moyennes étaient plus importantes en Normandie, à la fois comparativement à la 
moyenne française, ainsi qu'aux régions limitrophes. La surface médiane dans les 
ventes de terrains en Normandie était d'environ 1  200 m².  
 
!ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻǶǘǎ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊ Ŝƴ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŎƻǳǊƻƴƴŜ 
ŜȄǇƭƛǉǳŜ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ƭŜ Ǝŀƛƴ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘƛŜ ƭŀ Ǉƭǳǎ ǊǳǊŀƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 
Une fermeture trop brutale du marché foncier en première couronne du 
territoire aurait ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘΩŜƴǘǊŀƞner une hausse 
supplémentaire des coûts. Or, si cette augmentation se poursuit, il est probable 
que les ménages soient tentés de chercher encore plus loin un foncier 
abordable selon leurs critères.  

                                                 
9 L'enquête du MEEDDAT visant à connaître les coûts (terrains, constructions) pesant sur les ménages 
ayant déposé un permis en 2006 pour la construction d'une maison individuelle. 
 

2. LΩLat!/¢ 59 /9¢¢9 5¸bAMIQUE 
 

2.1 UN PROFIL SOCIODEMOGRAPHIQUE QUI EVOLUE 
 

¶ Une population jeuneΣ Ƴŀƛǎ ǳƴ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ǉǳƛ ǎΩŀŎŎŞƭŝǊŜ 
 
[ƻǊǎ ŘŜ ƭΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ Řǳ ǇǊŜƳƛŜǊ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ǇƻǳǊ ƭŜ {/ƻ¢ ōŀǎŞ ǎǳǊ ƭŜǎ données 
2006, les jeunes de moins de 20 ans représentaient 28,3 % des habitants du Pays 
entre Seine et Braȅ ŎƻƴǘǊŜ нсΣс ҈ ǇƻǳǊ ƭŀ wŞƎƛƻƴΦ [ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘŜǊƴƛŜrs 
indicateurs de jeunesse issus des données 2010 (cf. figure 38) démontrent que la 
situation est encore favorable pour le Pays. 
 

Figure 38 : indicateur de jeunesse 
(rapport entre les moins de 20 ans et les plus de 60 ans) 

 

 
Source : INSEE 

 
Toutefois, le territoire est bien soumis à un phénomène de vieillissement de sa 
population. La part des personnes de plus de 60 ans est passée de 16,2 % en 
1999 à 20,2 % en 2010. Ainsi, si la population a augmenté de 4797 individus, 
seules ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜ supérieur à 45 ans ont augmenté en effectif (cf. figure 
39). 
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Figure 39 : évolution de la population Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜǎ 
 

 
Source : INSEE 

 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŀǳȄ ŘŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ сл ŀƴǎΣ ŘŞƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ 
le phénomène de vieillissement est également renforcé dans les pôles. 
 

Figure 40 : variation du taux des plus de 60 ans 
 

 
Source : INSEE 

 

/ƻƴǘǊŀƛǊŜƳŜƴǘ ŀǳȄ ŀƴƴŞŜǎ улΣ флΣ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ ŘŜ nouvelles populations ƴΩŜƴǘǊŀƞƴŜ 
pas un rajeunissement global de la population du Pays. 

 
Cette situation est également hétérogène : 

¶ entre une partie Est du territoire qui accueille beaucoup de jeunes 
ƳŞƴŀƎŜǎ Ŝǘ ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ Ǉƭǳǎ ǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ ǉǳƛ ŀǘǘƛǊŜ Ƴƻƛƴǎ 
ƭŜǎ ƧŜǳƴŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ όŜƴ Ǌŀƛǎƻƴ Řǳ ŎƻǶǘ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ Ŝǘ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊύ Ŝǘ 
qui a une population importante, arrivée dans les années 70/80, et qui 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŀǘǘŜƛƴǘ ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃges des plus de 60 ans ; 

¶ entre les bourgs et les autres communes, les premiers attirant les 
ménages plus âgés en raison de la proximité des services. 

 

¶ Davantage de familles 
 
Le Pays attire plus que les autres territoires les couples avec enfants, dont les 
deux adultes sont actifs, et qui recherchent des logements plus spacieux. 
 

Les habitants du Pays vivent davantage en couple, avec des enfants : 48 % des 
ƳŞƴŀƎŜǎ ǎŜ ŎƻƳǇƻǎŜƴǘ ŘΩŀǳ Ƴƻƛƴǎ о ǇŜǊǎƻƴƴŜǎΦ [Ŝǎ ŦŀƳƛƭƭŜǎ ŀǾŜŎ н ŜƴŦŀƴǘǎ ǎƻƴǘ 
plus représentées dans le territoire. La bi-activité au sein du couple y est 
importante et globalement plus élevée que la moyenne régionale. 
 

¶ aƻƛƴǎ ŘΩƻǳǾǊƛŜǊǎΣ Ǉƭǳǎ ŘŜ ŎŀŘǊŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴǎ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜǎ 
 

Entre 1999 et 2010, la part des cadres augmente fortement dans le Pays entre 
Seine et Bray. La part des professions intermédiaires et celle des employés 
progressent également. En revanche, la part des ouvriers est significativement 
plus faible : 13 % en 2010. 
 

 
Figure 41 : évolution des CSP de la population de plus de 15 ans 
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La situation professionnelle des habitants est en cohérence avec leur niveau de 
formation.  Ainsi, 45 % des actifs détiennent un diplôme équivalent ou supérieur 
au baccalauréat. 
 
Ce profil socioculturel favorable expose moins les habitants du Pays à la 
ǇǊŞŎŀǊƛǘŞΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŜ ŎƘƾƳŀƎŜΣ ǉǳŜƭ ǉǳŜ ǎƻƛǘ ƭΩŃƎŜΣ Ŝǎǘ ōƛŜƴ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ Ł ŎŜƭǳƛ 
constaté sur ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎΦ 
 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ƳƻƴǘǊŜ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǾƛŜ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀnts est 
relativement favorable. 
 

Figure 42 : revenus médians par unités de consommation en 2008 - AURBSE 

 
 
 
 
 

2.2 UNE OFFRE RESIDENTIELLE TRES PEU DIVERSIFIEE 
 

¶ Situation du parc de logements : qualité mais peu de diversité 
 
Le parc de logements du Pays est composé principalement de résidences 
principales (94,6 %).  
 
Le niveau de confort des logements est bon (parc récent). Aucune démarche 
ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƴΩŀ ŞǘŞ ƳŜƴŞŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŀǎǎŞ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ {/ƻ¢. 
Cependant, une faible part de ce parc, dans sa partie ancienne, est qualifiée par 
ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ ŘŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ζ indignes » (notion résultant d'un 
croisement de données explicites de l'état des logements d'une part et des 
niveaux de ressources des ménages occupants d'autre part). Ils représentent 
environ 890 résidences principales (5,6 % des résidences principales du 
territoire ; 6,9 % au niveau départemental) et concernent l'ensemble du territoire 
du SCoT. 
 
Le taux de vacance dans le parc de logements est faibleΦ Lƭ ǎΩŞƭŝǾŜ Ł  оΣс % en 
2010. 
 

Figure 43 :taux de vacance des logements en 2006 
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DƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƻƴ ŎƻƴǎǘŀǘŜ ǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ 
όǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŀǊŎ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎΣ ŦŀƛōƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ 
ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǎƻŎƛŀǳȄύΦ /Ŝ Ŏƻƴǎǘŀǘ ƴŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜ Ǉŀǎ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 
jeunes ou les personnes âgées seules. 
 
La production de logements neufs, tous segments de parc confondus (accession 
sociale, privée, locatif social public ou privé), est réalisée majoritairement en 
logements individuels : 89 %. 
 

Figure 44 : constructions neuves au cours des 10 dernières années 
ς période 2002-2011 

 

 Individuels 
purs 

Individuels 
groupés 

Collectifs Total nombre 
de logements 
commencés 

CC Portes Nord-
Ouest de Rouen 

969 104 150 1 223 

CC Plateau de 
Martainvillle 

469 7 12 488 

CC Moulin d'Ecalles 758 30 126 914 

TOTAL PESB 2 196 141 288 2 625 

Source : fichier SITADEL2 
 

 

¶ Davantage de propriétaires en grande maison 
 
La conséquence de cette activité de construction de nouveaux logements est 
ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ǇǊƻǇǊƛŞǘŀƛǊŜǎ Ǉƭǳǎ ƴƻƳōǊŜǳȄΦ [Ŝǎ ƳŞƴŀƎŜǎΣ Ŝƴ ǊŜŎƘŜǊŎƘŜ ŘΩǳƴ 
ƳŜƛƭƭŜǳǊ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜΣ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ǇǊƻŎƘŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ƭƛŜǳ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Ŝǘ ŘΩǳƴ 
logement adapté à la taille de leur famille, font construire une maison puis 
ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜƴǘ ǎǳǊ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ  
 

¶  Un parc social insuffisant 
 
La part de logements sociaux dans le parc total de logements est peu importante 
dans le Pays ente Seine et Bray (5 %). Ce taux n'est pas identique dans les trois 
Communautés de Communes : 
 
 

Figure 45 : importance du parc de logements locatifs sociaux 

 

 

Le Pays accueille un parc locatif social de 883 logements au 1er janvier 200810 
répartis sur 24 communes. 
 

Figure 46 : poids du parc locatif social dans les communes du Pays 
 

 

                                                 
10 Epls 010108 : Résultat du recensement du parc locatif social au 1er janvier 2008. Cette enquête est 
effectuée auprès de tous les organismes qui gèrent le parc locatif social (offices publics HLM, SA HLM, 
{9aΣ ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎΣ ŦƻƴŘŀǘƛƻƴǎΧύ 9ƭƭŜ ƴŜ ŎƻǳǾǊŜ Ǉŀǎ ƭŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŦƻȅŜǊǎΣ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ 
personnes âgées, les casernes, les gendarmeries et les logements de fonction. 
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Ce parc comprend une majorité de logements en collectif : 480 logements, soit 
54 % du parc total. 
Quatre bailleurs assurent la gestion de ce patrimoine selon la répartition 
suivante : 

- OP Habitat 76 = 583 logements, 
- ESH LOGEAL = 179 logements, 
- ESH LOGISEINE = 64 logements, 
- ESH Le FOYER STEPHANAIS = 57 logements 

 
A l'échelle du Pays, 60 % des ménages peuvent prétendre à un logement social 
(produits logements financés en PLUS ou PLAI), contre 69,7 % au niveau 
départemental. 
 

¶ {ƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ Ŝƴ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŃƎŞŜǎ 
 
[Ŝ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ŘƛǎǇƻǎŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Řϥǳƴ ƴƻƳōǊŜ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘ ŘŜ 
places : 514 places en établissements médicalisés répartis dans 5 structures de 
type EHPAD, auquel il faut ajouter une maison de retraite offrant 8 places.  
 
/Ŝƭŀ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ мфр ǇƭŀŎŜǎ ǇƻǳǊ 
1 000 habitants, notablement plus élevé que la moyenne départementale qui 
ǎΩŞǘŀōƭƛǘ Ł мно ǇƭŀŎŜǎ ǇƻǳǊ м ллл Ƙŀōƛtants. 
 
[ΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǇƭŀŎŜǎ ŘŜǎ ŦƻȅŜǊǎ-logements pour personnes âgées autonomes sur le 
territoire est retracée dans le tableau suivant : 
 
 
 
 
 
 
 
 
Toutefois, compte-tenu du phénomène de vieillissement observé, la question des 
besoins futurs en termes de logements pour les personnes âgées reste posée.  
 
 
 
 

3. UNE DYNAMIQUE POw¢9¦{9 5Ω9bW9¦· 9b ¢ERMES DE 
MAITRISE FONCIERE 

 

3.1 UN TERRITOIRE INEGALEMENT URBANISE 
 

Le tissu urbain du territoire du SCoT est relativement lâche. Historiquement, le 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎΩŜǎǘ ƻǇŞǊŞ ŘΩŀōƻǊŘ Řŀƴǎ ƭŀ ±ŀƭƭŞŜ Řǳ /ŀƛƭƭȅ 
όǘƻǇƻƎǊŀǇƘƛŜ ŦŀǾƻǊŀōƭŜΣ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ǇǊƻŎƘŜΣ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƻǳǊ ƭŜ 
développement industriel). 
 

[ΩƘŀōƛǘŀǘ ŀ ŞǘŞ ŘŞǾŜƭƻǇǇŞ ǇŜǳ Ł ǇŜǳ ǎǳǊ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƳŀƴƛŝǊŜ 
dispersée (notamment autour des corps de ferme). 
Quelques bourgs ont émergé comme Buchy par exemple. 

 

Figure 47 : zones urbanisées sur le territoire du SCoT  

 

Dans les années 70 / 80, le développement pavillonnaire a marqué le territoire 
par la réalisation de lotissements multipliant les maisons individuelles. Cette 
ǘŜƴŘŀƴŎŜ ǎΩŜǎǘ ǇƻǳǊǎǳƛǾƛŜ ƧǳǎǉǳΩŁ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ 
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Si les zones urbaines denses ƴŜ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǉǳΩŜƴǾƛǊƻƴ р ҈ ŘŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ǘƻǘŀƭŜ 
du territoire du SCoT ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ /ƻǊƛƴƴŜ [ŀƴŘ /ƻǾŜǊ, elle est 
diversement répartie entre la ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŎƻǳǊƻƴƴŜ Ŝǘ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-pays au nord-est 
beaucoup moins urbanisé. 
 

Cette présence urbaine est également ǇŜǊŎŜǇǘƛōƭŜ ŘŜ ǇŀǊ ƭΩŞǇŀǊǇƛƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ όǳƴ ƳƛǘŀƎŜ ǉǳƛ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŘŜ ŎŜ 
territoire : développement de nombreux hameaux autour des bâtiments 
ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎύΦ 5ƛǾŜǊǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΣ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ 
ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭΩ9ǘŀǘ Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƻǳ ǇŀǊ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ 
de Rouen, des Boucles de Seine et Eure danǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩƻōǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ Řǳ ƳƻŘŜ 
ŘΩǳǎŀƎŜ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜΣ ŘŞƳƻƴǘǊŜƴǘ ǉǳŜ ƭΩŀǊǘƛŦƛŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ǊŞŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ 
ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǳƴ ǇŜǳ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł ŎŜ ǘŀǳȄ ŘŜ р ҈Σ ǉǳƛ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ǎǳǊǘƻǳǘ 
ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜƴǎŜΦ 
 

Par contre, lŜǎ ȊƻƴŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŞŜǎΣ ōƛŜƴ ǉǳΩŜƴ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴΣ ǎƻƴǘ Ƴƻƛƴǎ ŞǘŜƴŘǳŜǎ 
que dans les autres couronnes périurbaines de Rouen.  
 
 

3.2 UNE CONSTRUCTION DE LOGEMENTS DYNAMIQUE MAIS 
PRINCIPALEMENT EN DIFFUS 

 
[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŀ donc été soutenue au cours des années 
2000, particulièrement en partie Nord/Est du territoire Υ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ нсн 
logements par an en moyenne entre 2002 et 2011. Cette production de 
logements a été réalisée essentiellement en diffus, avec une très large majorité 
de logements en individuel (83,6 %). 
 
Ce mode de production de nouveaux logements, rendu possible par des règles 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀƭŜǎ όȊƻƴŀƎŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǳǊōŀƴƛǎŀōƭŜǎΣ ǘŀƛƭƭŜ ƳƛƴƛƳŀƭŜ ŘŜǎ 
ǇŀǊŎŜƭƭŜǎΧύ ƛƴǎŎǊƛǘŜǎ Řŀƴǎ ŘΩŀƴŎƛŜƴǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ όth{ Şǘŀōƭƛǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
années 70/80), a conduit à une moyenne des parcelles élevée. 
 
Plusieurs sources ont été mobilisées afin de préciser cette question. Ainsi, un 
ǘǊŀǾŀƛƭ ŘΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ {L¢!59[ ǎǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ нллл-2010 a permis de 
déterminer que la taille moyenne des parcelles mobilisées pour la construction 
ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ Şǘŀƛǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ м 300 m². 
 
Cette approche est corroborée par plusieurs sources comme celles issues des 
données PERVAL (base de données notariales). La taille moyenne des parcelles 
bâties vendues sur le Pays entre Seine et Bray au cours de la période 2000 à 2008 
est située, selon le canton, entre 1 001 m² et 1 351 m², ou 1 351 m² et 1 650 m². 

 
Les densités résidentielles moyennes constatées sur le territoire du SCoT, dans le 
ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ construction de logements (période 2000/2010), sont assez 
faibles, pour les communes urbaines comme pour communes les plus rurales. 
 
En effet, si les pôles principaux approchent la moyenne de 10 logements par 
hectare (en net), la densité des villages est plus proche de 7. La commune de 
Buchy présente une densité résidentielle supérieure : 17 logements par hectare. 
/ŜǘǘŜ ŘŜƴǎƛǘŞ ǊŞǎǳƭǘŜ ŘΩǳƴŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ Ǉƭǳǎ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞŜ 
dans la typologie des logements produits (individuels, collectifs). 
 
Les moyennes sont globalement homogènes sur les différentes parties du 
territoire, avec des densités sensiblement plus fortes dans la frange de 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǎǳǊ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-pays clérois. 

Figure 48 : surface des terrains à bâtir de maisons 
individuelles : moyenne par canton (période 2000 à 2008) 

 
Source : PEREVAL 
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[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŦƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƳƻƴǘǊŜƴǘ ǉǳŜ plusieurs communes 
Řƻƴǘ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǇŜǳt sembler plus dense et économe en foncier produisent en fait 
un habitat groupé dense adossé à un habitat habituel se rapprochant des 
moyennes du Pays. [Ŝ tƭŀƴ ŘΩhŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ŘŜǎ {ƻƭǎΣ Ŝǘ ǎƻƴ ƳƛƴƛƳǳƳ ǇŀǊŎŜƭƭŀƛǊŜ Ł 
un effet clair sur les densités (surtout dans les hameaux) et produit un effet de 
standardisation de la production de parcelles.  
 

 
 
 
 
 
 
Des données plus récentes de la DREAL confirment et complètent les niveaux de 
densité résidentielle constatés sur le territoire du SCoT entre 2000 et 2010. Les 
densités moyennes les plus faibles sont constatées en partie Est et Nord/Est où 
un développement du parc de logements a été réalisé sous la forme de 
logements individuels sur grandes parcelles principalement, activité rendue 
ǇƻǎǎƛōƭŜ ǇŀǊ ŘŜǎ ǊŝƎƭŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƛƴǎŎǊƛǘŜǎ Řŀƴǎ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ 
ŀƴŎƛŜƴǎ όth{Σ ŎŀǊǘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎύ ƻǳ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ 
opposables dans certains cas. 

3.3 UNE PLANIFICATION LOCALE QUI COUVRE BIEN LE TERRITOIRE 
 

¶ La couverture territoriale : 
Le territoire est couvert à hauteur de 89,1 % de sa superficie par un document 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀƭ : carte communale, POS ou PLU. 
 

рп ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀǳȄ ǎƻƴǘ Ŝƴ ǾƛƎǳŜǳǊ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ 
(situation au 31 juillet 2013). Ces documents se répartissent de la manière 
suivante : 

- 23 PLU en vigueur 
- 25 POS 
- 6 cartes communales 

 
Par conséquent, 8 communes sont concernées par le RNU (Règlement National 
ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜύΦ ¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƭŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ t[¦Φ 
 

Ces documents opposables ont été approuvés en majorité dans les années 70 et 
80 (57 % Τ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ нлмлύΦ нл ҈ ŘŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀǳȄ ƻƴǘ ŞǘŞ 
récemment approuvé (dans les années 2000). 
 

{ƛ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŘƻǘŞŜ ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ 
ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŜǎ у ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǎƻǳƳƛǎŜǎ ŀǳ wŝƎƭŜƳŜƴǘ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ ǎƻƴǘ 
essentiellement situées Řŀƴǎ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-pays. 
 

La planification réglementaire est plus avancée dans la frangŜ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ 
Řŀƴǎ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-Ǉŀȅǎ ŎƭŞǊƻƛǎ όǎŜŎǘŜǳǊǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŀƴŎƛŜƴƴŜƳŜƴǘ ŜƴǘǊŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŀƛǊŜ 
urbaine de Rouen) Ŝǘ ǎǳǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ.  

Figure 49 : densité des logements neufs (2001 / 2011) 

 
Sources : IGN géofla 2011, INSEE RGP 2009, SITADEL 2001-2011, DREAL Haute-

Normandie 
 

 

Figure 50 : ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝǘ 
indicateurs communaux

Sources : DDTM76, INSEE 

En % Superficie
Population 

2010

Logements 

2010

RNU 10,9 7,3 7,6

Carte Communale 10,4 5,4 5,5

POS 41,3 42,3 40,5

PLU 37,4 44,9 46,4

100,0 100,0 100,0
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Figure 51 : état des lieux dŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ƭƻŎŀǳȄ 
(PLU, Cartes Communales) sur le territoire du SCoT 

(situation au 31 juillet 2013) 
 

 

Source : DDTM76 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Source : DDTM 76 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

¶ La planification à court ou moyen terme 
 
De ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ǊŞǾƛǎƛƻƴ ƻǳ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ : 17 
ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘŜ t[¦ Ŝǘ ǳƴŜ ŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŎŀǊǘŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΦ A court terme, la 
quasi-ǘƻǘŀƭƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎŜǊŀ ŎƻǳǾŜǊǘŜ ǇŀǊ ǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ {ŜǳƭŜǎ 
deux ŎƻƳƳǳƴŜǎ Ŝƴ wb¦ ƴΩƻƴǘ Ǉŀǎ ŜƴŎƻǊŜ ŜƴƎŀƎŞ ŘŜ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ όǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ŀǳ ом 
juillet 2013) : Rebets et Saint-Germain-sous-Cailly. 
 
 

Figure 52 : évolution probable de la planification locale 

 

Source : DDTM76 

 

¶ Eléments de contenu : 
 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ Řǳ ŎƻƴǘŜƴǳ ŘŜ ŎŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞŜ Ŝƴ 
ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмл όǎǳǊ пф ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ). 
 
Cette analyse faisait ressortir une programmation de secteurs urbanisables à 
ǘŜǊƳŜ ǇƻǳǊ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ : 

- мпф ƘŜŎǘŀǊŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ; 
- 40 hectares pour les équipements ou les activités de loisirs (zone de 
Renfeugère à la Vaupalière)  
- 46 hectares pour les activités ; 
- 24 hectares en zones mixtes. 

{ƻƛǘ ǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ŘΩenviron 260 hectares à terme (situation en 2010). 

 

 

 

Carte 

Communale
PLU Nombre En %

RNU 8 1 4 2 3,2

Carte Communale 6 7 11,3

POS 25 13 12 19,4

PLU 23 41 66,1

62 1 17 62 100,0

Procédures en cours 

(élaboration ou révision)
Situation à court termeNombre de 

documents opposable 

au 31 juillet 2013
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Figure 53 : localisation des espaces urbanisables programmés dans les 
ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ (situation en 2010) 

 
 

 
Source : ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎΣ ŎŀǊǘŜ {L!a 

 

[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ŘŞƳƻƴǘǊŜǊ ǉǳŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ǊƻǳǘƛŝǊŜ Şǘŀƛǘ ǳƴ 
facteur déterminant de périurbanisation car cette accessibilité réduit les 
« temps » de déplacement. Le Pays entre Seine et Bray  présentant un réseau de 
radiales Nord/Sud, son urbanisation et son potentiel urbanisable sont 
principalement localisés le long de ces axes. 
 

¶ Analyse par typologie de documents : 
 
[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ wŝƎƭŜƳŜƴǘ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ όwb¦ύ : 
/Ŝǘ ŜƴǎŜƳōƭŜ Ŝǎǘ ƭƻŎŀƭƛǎŞ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŀǊǊƛŝǊŜ-pays. Cet ensemble, qui 
représente 10,9 % de la superficie du Pays, regroupe un peu plus de 7 % de la 
population et près de 8 % du parc de logements existantsΦ [ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ 
construction y est très modérée Υ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ нл ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ǇŀǊ ŀƴ ŜƴǘǊŜ нллн Ŝǘ 
2011, soit 7,5 % des nouveaux logements. Le taux de construction, égal à 53 
logements pour 1 000 habitants, est proche de la moyenne du Pays (52,7 
logements pour 1 000 habitants). 

Les communes disposant ŀǳ ом ƧǳƛƭƭŜǘ нлмо ŘΩǳƴŜ /ŀǊǘŜ /ommunale opposable 
(CC) : 
[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘƻǘŞŜǎ ŘΩǳƴŜ Carte Communale sont situées en partie Est et 
Nord/Est du Pays (secteurs qui a connu un développement résidentiel soutenu au 
cours des années 2000). Cet ensemble, qui représente 10,4 % de la superficie du 
Pays, regroupe un peu plus de 5 % de la population et du parc de logement 
existant. 
 
Le taux de construction, égal à 60,4 logements pour 1 000 habitants, est 
largement supérieur à la moyenne du Pays (52,7 logements pour 1 000 
habitants). Cet indicateur illustre le fort développement résidentiel sur ce secteur 
dans les années 2000. Il pose également la ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴΣ Řŀƴǎ 
ŎŜǊǘŀƛƴǎ ŎŀǎΣ ŜƴǘǊŜ ǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Ŝǘ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩƻǳǘƛƭ ǉǳƛ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘ Ǉŀǎ ŘŜ 
gérer tous les aspects du développement urbain. 
 
[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ ŀǳ ом ƧǳƛƭƭŜǘ нлмо ŘΩǳƴ th{ ƻǇǇƻǎŀōƭŜ όPOS) : 
Cet ensemble est localisé principalement sur les grands axes de circulation (A28, 
A151 et RN31). 
 
Cet ensemble, qui représente 41,3 % de la superficie du Pays, regroupe un peu 
plus de 42 % de la population et 40 % du parc de logements existantsΦ [ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 
de construction y est proche de la moyenne du Pays : taux de construction égal à 
53,7 logements pour 1 000 habitants (52,7 logements pour 1 000 habitants à 
ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎύΦ 
 
[Ŝǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ ŀǳ ом ƧǳƛƭƭŜǘ нлмо ŘΩǳƴ t[¦ ƻǇǇƻǎŀōƭŜ όwb¦ύ : 
Cet ensemble est localisé princiǇŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŦǊŀƴƎŜ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ 
Cet ensemble, qui représente 37,4 % de la superficie du Pays, regroupe un près 
de 45 % de la population et plus de 46 % du parc de logements existants. 
[ΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ȅ Ŝǎǘ forte en volume mais moins ǇǊƻƴƻƴŎŞŜ ǉǳΩŜƴ 
partie Nord/Est en valeur relative : taux de construction égal à 50,6 logements 
pour 1 000 habitants (52,7 logements pour 1 ллл Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎύΦ 
 
 

3.4 UNE POLITIQUE FONCIERE PEU DEVELOPPEE 
 
La mobilisation du foncier est au cǆǳǊ ŘŜǎ ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ Řǳ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ 
périurbain. Les problèmes que pose le foncier sont de deux ordres : 
 

- 9ƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ƭŀ ǊŞǘŜƴǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǎǘ ƭƛŞŜ ŀǳ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ 
terrain constructible constitue un droit et aucunement une obligation, 
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ŘΩƻǴ un phénomène de rétention foncière qui complique la concrétisation 
des objectifs de développement. 
 
- [Ŝ ǎŜŎƻƴŘ ǇǊƻōƭŝƳŜ ǇƻǊǘŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ƳƻȅŜƴǎ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ όƳƻȅŜƴǎ 
ŦƛƴŀƴŎƛŜǊǎ Ŝǘ ŘΩƛƴƎŞƴƛŜǊƛŜύΣ ǎƻƛǘ ǇƻǳǊ ǇǊƻŘǳƛǊŜ Řǳ ǘŜǊǊŀƛƴ Ł ōŃǘƛǊΣ ǎƻƛǘ ǇƻǳǊ 
protéger des espaces naturels.  

 
Les politiques foncières engagées sur le territoire du SCoT sont très limitées : peu 
ŘŜ ǇǊƻŎŞŘǳǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ǘȅǇŜ ½ƻƴŜ ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 
Concerté. Les quelques ZAC engagées ou réalisées sur le Pays concernent 
principalement le développement économique. 
 

Par ailleurs, si le volume global de production de logements est important pour 
ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊǳǊŀƭΣ ƛƭ ǊŜǎǘŜ ŦŀƛōƭŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ сн ŎƻƳƳǳƴŜǎΦ [ŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ 
logements Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ƘƻǊǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ 
ǎǘǊǳŎǘǳǊŀƴǘŜΦ [ΩŀƳŞƴŀƎŜǳǊ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊŜǎǘŜ ƭŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŜǊ Ŝǘ ǎƻƴ 
constructeur de maison individuelle.  
 
Par ailleurs, il apparaît de plus en plus difficile pour les Collectivités de se 
constituer des réserves foncières pour leurs politiques du logement, leur 
ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ƭŜ ǊŜƴŦƻǊŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ Ŝƴ 
équipements publics. /Ŝƭŀ Ŝǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘǶ Ł ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜǎ 
prix du foncier surtout en première couronne. 
 
Des partenaires interviennent aux côtés des Collectivités. Par exemple, 
ƭΩ9ǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘ tǳōƭƛŎ CƻƴŎƛŜǊ ŘŜ IŀǳǘŜ-Normandie (mis en place dès 1968) a 
ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘΩŀƛŘŜǊ ƭŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ǇƻǳǊ ǳƴŜ 
meilleure maîtrise de leur développement. La SAFER intervient sur les 
transactions de terres agricoles. 
 
hƴ ǇŜǳǘ ƴƻǘŜǊ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǉǳΩŀǳŎǳƴ tǊƻƎǊŀƳƳŜ [ƻŎŀƭ ŘŜ ƭΩIŀōƛǘŀǘ όt[Iύ ƴΩŀ 
ƧǳǎǉǳΩŁ ǇǊŞǎŜƴǘ ŞǘŞ Ƴƛǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ {/ƻ¢ ǇƻǳǊ ŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ǳƴŜ 
politique collective de maîtrise du développement résidentiel et des coûts du 
foncier. Toutefois, lŜǎ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ Ŝǘ Řǳ 
Plateau de MartaƛƴǾƛƭƭŜ ƻƴǘ ǇǊƛǎ ƭŀ ŎƻƳǇŞǘŜƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ t[I 
intercommunal. 
 
5ŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ƴŜ ǇƻǳǊǊŀ şǘǊŜ ǳƴŜ 
réalité que si les acteurs du territoire se mobilisent pour développer une 
politique foncière et une inƎŞƴƛŜǊƛŜ Ł ƳşƳŜ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ŎŜǘǘŜ ŀŎǘƛƻƴΦ 
 

4. LES PERSPECTIVES DEMOGRAPHIQUES 9¢ [ΩLat!/¢ {¦w [9{ 
BESOINS FUTURS 

 
4.1 DES PROJECTIONS DEMOGRAPHIQUES POUR IMAGINER LES 

FUTURS BESOINS 
 
La réalisation de deux projections démographiques (ǳƴŜ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнлΣ ƭΩŀǳǘǊŜ 
à 2030, avec deux modèles OMPHALE différents) ǇŀǊ ƭΩLb{99 a permis de tirer 
plusieurs enseignements : 

- ǎŀƴǎ ƳƻŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ ŎƻƴǘŜȄǘŜ ƎƭƻōŀƭΣ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇǊƻŘǳƛǊŀ 
toujours ses effets et générera un gain de population plus au moins 
fort ; 

- ǘƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ǎŀƴǎ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŦƻǊǘŜ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ ōŀǎǎƛƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎΣ ƭe 
taux de croissance annuel du Pays devrait baisser mécaniquement ; 

- le territoire sera soumis comme le reste de la France à un phénomène 
de vieillissement de ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ƭΩƛƳǇŀŎǘŜǊŀ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ; 

- la taille moyenne des ménages poursuivra son érosion. 
 

Figure 54 : pǊƻƧŜŎǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΣ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊ 
ǘŀƛƭƭŜ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол 

Source : INSEE ς projection omphale 
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Évolution de la pyramide des âges dans le pays Entre Seine et Bray
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Le Pays entre Seine et Bray devrait toujours être soumis à une pression urbaine 
forte mais qui aura un effet moins marqué ǎǳǊ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ 
 
[ŀ ǊŜǇǊƛǎŜ ŘΩǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜ Ł ŎŜ ǉǳŜ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀ Ŏƻƴƴǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ 
années 70 ou 80 ne ǇŜǳǘ ǎΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ǎŀƴǎ ǳƴ ōƻǳƭŜǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ǇǊƻŦƻƴŘ ŘŜ ƭŀ 
situation socio-économique globale du bassin, ou une capacité propre du 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƎŞƴŞǊŜǊ ǳƴ ƴƻƳōǊŜ ǘǊŝǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎΦ 
 
 

4.2 UN VIEILLISSEMENT QUL ±! {Ω!//9b¢¦9w 
 
La pyramide des âges des habitants du Pays présente une forme bien particulière. 
Celle-ci est « gonflée » à la base et aux âges compris entre 35 et 60 ans, ce qui 
correspond à une part plus importante de familles avec enfants. Cependant, 
cette structure devrait changer significativement au cours des prochaines 
années, et la population des plus de 60 ans augmenterait, alors que celle des 35-
60 ans diminuerait. 
 

Figure 55 : éǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇȅǊŀƳƛŘŜ ŘŜǎ ŃƎŜǎ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнл 

 

En effet, les deux ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴǎ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ǇŀǊ ƭΩLb{99 Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнл Ŝǘ 
2030 tendent a démontré que le Pays entre Seine et Bray va connaître un 
ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ /ŜǘǘŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƻǊƛƎƛƴŀƭŜ 
ǇǳƛǎǉǳΩŜƭƭŜ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀǳȄ ǎǳƛǘŜǎ Řǳ ζ baby boom » devenant ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ un 
« papy boom ».  

Figure 56 : pǊƻƧŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлол Ŝǘ 
différenciation entre les plus et les moins de 65 ans. 

 

 
Source : INSEE ς projection omphale 

 
A partir de la projection, nous pouvons identifier une évolution théorique des 
ménages selon les ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜǎ : 
 

Figure 57 : taux de croissance des ménages Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƭŀǎǎŜ ŘΩŃƎŜ : 

/ƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ 
Évolution 
2010-2030 

moins de 25 ans + 2,8 % 

25-34 ans + 13,3 % 

35-64 ans + 3,9 % 

65 ans et plus + 93,0 % 

Total des ménages + 25,1 % 

Source : INSEE ς Projection OMPHALE 
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Ainsi si le nombre de ménages ŀǳƎƳŜƴǘŜ ŘŜ ǇǊŝǎ ŘŜ нр ҈Σ ŎŜƭŀ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ ǘǊŝǎ 
fortement pour les ménages de 65 ans et plus qui doubleraient presque en 20 
ans. 
 
Ce vieillissement a cinq conséquences principales : 

- un impact sur la taille moyenne des ménages comme cela a été indiqué 
précédemment ; 

- une progression beaucoup plus modérée des actifs que lors des 
périodes précédentes ; 

- une demande de services spécifiques qui risque de fortement 
augmenter compte-tenu de cette nouvelle donne démographique 
(logements adaptés, besoins de résidences spécialisées, services à la 
ǇŜǊǎƻƴƴŜΧύ ; 

- des ǇǊƻōƭŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ƳƻōƛƭƛǘŞ Ŝǘ ŘΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŀǳȄ ǎŜǊǾƛŎŜǎ 
spécifiques (quel impact sur les besoins de mobilité ? Moins de 
déplacement domicile travail ? plus de déplacements internes ?) ; 

- des opportunités de développement économique en lien avec les 
besoins de services de cette population.  

 
 

4.3 LES PERSPECTIVES SUR LE PARC DE LOGEMENTS 
 
Compte-tenu de cette projection, le nombre de personnes par ménage 
poursuivrait sa baisse tendancielle et entraînerait de fait une augmentation du 
nombre de ménages (donc de la demande de logements) plus importante que 
ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ La baisse du nombre de personnes par ménage 
implique donc que même à population stable, il faudra construire de nouveaux 
logements. 
 
!ƛƴǎƛΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ƳŞƴŀƎŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞǎ ŘΩǳƴŜ ǎŜǳƭŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ ǎŜǊŀƛǘ Ŝƴ ƴŜǘǘŜ 
ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴΣ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŎƻǳǇƭŜǎ ǎΩŜǎǎƻǳŦŦƭŜǊŀƛǘΣ 
notamment aux âges « actifs ». Cela pose la question de la typologie et des 
nouvelles formes urbaines à développer pour être économe en foncier, et 
ƛƴǘŜǊǊƻƎŜ ǎǳǊ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǊŎ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ ŀŎǘǳŜƭ όǇŀǊ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǳ 
vieillissement de la population). 
 
 
 
 
 

 
 

Figure 58 : croissance de la population et du nombre de ménages 
(base 100 en 2006) 

 
Source : INSEE, 2010 

 
A partir des projections, on peut estimer que la taille moyenne du nombre 

ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘ ǇŀǊ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ11 ŘŜǾǊŀƛǘ şǘǊŜ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ нΣпр Ŝƴ нлолΦ 
Ainsi, sur la base de cette hypothèse, pour maintenir la population de 2008 au 
même niveau en 2030, il sera nécessaire de produire, a minima, prêt de 2 021 
logements. 
 

                                                 
11 La projection Omphale ne dissocie pas la population des ménages de la population des 
communautés et résidences. !ƛƴǎƛΣ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ ŎƻƳƳǳƴŞƳŜƴǘ ŘƛŦŦǳǎŞŜ ǇŀǊ ƭΩLb{99 
est calculée sur la base de la seule population des ménages et non la population totale. Cette donnée 
ƴΩŜǎǘ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴΦ [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ƳƻȅŜƴ ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘǎ ǇŀǊ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ 
est donc un peu supérieur à la taille des ménages. En 2010, la taille moyenne des ménages du Pays est 
de 2,64 et le nombre moyen ŘΩƘŀōƛǘŀƴǘ ǇŀǊ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜ Ŝǎǘ ŘŜ нΣсуΦ 5ŜǇǳƛǎ мфснΣ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ 
des deux indicateurs est parallèle.  
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5. SYNTHESE DES ENJEUX SOCIO-DEMOGRAPHIQUES 
 

Enjeux 1 
ς 

Une dynamique 
résidentielle à 

équilibrer 

La maîtrise du développement urbain doit permettre de faire face aux besoins générés par la croissance démographique 
ǎŀƴǎ ŜƴƎŜƴŘǊŜǊ ŘŜ ŘŞǎŞǉǳƛƭƛōǊŜǎ ǇǊƻŦƻƴŘǎ Ŝǘ ƛǊǊŞǾŜǊǎƛōƭŜǎ Řŀƴǎ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ fonctionnement du territoire. Or, 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŎƻƴǎǘŀǘŞŜ peut être porteuse de déséquilibres accentués : 

- [Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭ Ŝǎǘ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ ŦƻǊǘ Ł ƭΩŜǎǘΣ ǎǳǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǊǳǊŀƭŜǎΣ ŀǾŜŎ ǳƴŜ 
ŀŎŎŜƴǘǳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǊƛǾŞŜ de populations jeunes, alors que cette partie du territoire est moins bien équipée. 
Cela pose comme enjeu pour le territoire de trouver un équilibre de déveloǇǇŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ 
Pays. 

- {ƛ ƭŜ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ǊŜǎǘŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ ƧŜǳƴŜǎ ŘŜ IŀǳǘŜ-bƻǊƳŀƴŘƛŜΣ ƛƭ ƴΩŜƴ ŘŜƳŜǳǊŜ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ 
ǉǳΩƛƭ ǎŜǊŀ ŎƻƴŦǊƻƴǘŞ Ł ǳƴ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ [ŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴǎ 
devient donc un enjeu pour lui aussi. 

- [Ŝ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ŀŎŎŜƴǘǳŞ Řŀƴǎ ƭŜǎ ōƻǳǊƎǎ ŎŜ ǉǳƛ ǇƻǎŜ ƭŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ 
communes du territoire. Le Pays doit-il ŀŎŎŜǇǘŜǊ ǳƴŜ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ŎƻƴŘǳƛǊŀƛǘ Ł ŎƻƴŎŜƴǘǊŜǊ ƭΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜ 
populations plus âgées dans les bourgs ? 

 

Enjeux 2 
- 

Une offre de 
logements à 
diversifier 

Compte-ǘŜƴǳ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŀǾŜŎ ŘŜǎ ƧŜǳƴŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ ǉǳƛ ƻƴǘ ŘŜ Ƴƻƛƴǎ en moins la ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀŎŎŞŘŜǊ Ł ƭŀ 
ǇǊƻǇǊƛŞǘŞ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘΣ ǳƴ ǾƛŜƛƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǉǳƛ ǎΩŀŎŎŞƭŝǊŜΣ ŘŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ǇŜǘƛǘǎΣ ǳƴ ŎƻǶǘ ŘŜ 
ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ Ŝǘ Řǳ ŦƻƴŎƛŜǊ ǉǳƛ ƴŜ ŎŜǎǎŜ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊΣ ǳƴŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎ ǉǳƛ ƴΩŜst pas 
durablement soutenable, le territoire doit trouver les moyens de diversifier son offre de logement.  
Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ de : 

- Développer des ŦƻǊƳŜǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘ ƛƴǘŜǊƳŞŘƛŀƛǊŜ ǇƻǳǊ ǊŞǇƻƴŘǊŜ Ł ǳƴŜ Ǉƭus grande diversité de besoins. 
- Répondre aux besoins ŘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŃƎŜ όƧŜǳƴŜǎΣ ƧŜǳƴŜǎ ƳŞƴŀƎŜǎΣ ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŃƎŞŜǎ ΧύΦ 
- Développer une offre financièrement abordable afin de fluidifier le parcours résidentiel de ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ 

ménages. 
- !ǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩƻŦŦǊŜ ƭƻŎŀǘƛǾŜ ǇƻǳǊ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ƭΩŀŎŎŝǎ ŀǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘ sans devoir recourir systématiquement à 
ƭΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴΦ 

- !ǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭΩƻŦŦǊŜ ǎƻŎƛŀƭŜ όƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ƭƻŎŀǘƛŦǎ ǎƻŎƛŀǳȄΣ ŀŎŎŜǎǎƛƻƴ ŀƛŘŞŜ Ł ƭŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞύ Ŝǘ ǊŞŞǉǳƛƭƛōǊŜǊ 
ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řǳ tŀȅǎΦ  

Enjeux 3 
ς 

Maîtriser le 
développement 

urbain en intégrant 
les enjeux de 

développement 
durable 

[ŀ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴ ǇƻǎŜ ǉǳŜǎǘƛƻƴ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŀŘŞǉǳŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭΩƻŦŦǊŜ ŘŜ ǎŜǊǾƛŎŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ 
urbaine du territoire. Par ailleurs, compte-tenu de la pression sur les espaces naturels et agricoles engendrée par le 
développement urbain, les communes du SCoT peuvent-ŜƭƭŜǎ ŜƴŎƻǊŜ ŘǳǊŀōƭŜƳŜƴǘ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 
individuel sur de très grands terrains Κ {ƛ ƭΩƻƴ ƛƴǘŝƎǊŜ ǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǊŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉƭǳǎ Ře logements pour 
maintenir un même niveau de population, le foncier sera alors consommé de moins en moins efficacement. 
 
Une politique de maitrise foncière plus affirmée sera nécessaire pour favoriser la diversification des modes de 
production des logements. Le territoire devra toutefois trouver un équilibre entre économie de foncier, coût de son 
ŀŎŎŜǎǎƛƻƴ Ŝǘ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ƭŜ ǾŀƭƻǊƛǎŜǊ ǇŀǊ ǳƴŜ ƻŦŦǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘ ŀŘŀǇǘŞŜΣ ŀǳ ǊƛǎǉǳŜ ǎƛƴƻƴ ŘΩŀƳǇƭƛŦƛŜǊ ƭΩŞƭƻƛƎƴŜƳŜƴǘ ŘŜ 
nombreux ménages, dont les besoins en logement à coût maitrisé ne pourraient être satisfaits localement. 
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III ς DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE : UNE DYNAMIQUE INTERNE POSITIVE MAIS v¦L 5hL¢ {Ω!CCLwa9w 
 

1. UNE ECONOMIE RESIDENTIELLE TRES PRESENTE 
 

1.1 UNE EVOLUTION POSITIVE 5¦ bha.w9 5Ω9at[hLS MAIS 
INEGALEMENT REPARTIE 

 

¶ Une ƘŀǳǎǎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
 
[Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŀ fortement progressé depuis 1975 : + 21 %, soit + 52 
emplois par an en moyenne : 
 

- Emplois 1975 = 8 760 
- Emplois 2010 = 10 569 

 

Cette hausse est plus rapide que dans les autres couronnes périurbaines (+ 10 %), 
Ŝǘ ŎŜ ŘȅƴŀƳƛǎƳŜ ǎΩŀŎŎŜƴǘǳŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ ǊŞŎŜƴǘŜΦ 
 

Figure 59 : éǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŘŜǇǳƛǎ мфтр ς  
 

 
Source : INSEE - Recensement de la population 
 

La situation ǎΩŀƳŞƭƛƻǊŜ ǎǳǊ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜǎ tƻǊǘŜǎ bƻǊŘ hǳŜǎǘ 
ŘŜ wƻǳŜƴ όŀǇǊŝǎ ǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ǇŜǊǘŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭǎ ŘǳǊŀƴǘ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ тлύΦ Les 
/ƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ Ŝǘ Řǳ tƭŀǘŜŀǳ ŘŜ aŀǊǘŀƛƴǾƛƭƭŜ 

connaissent également un développement ǊŞŎŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ όҌ 14 % pour la 
CCPM, + 16 % pour CCME depuis 1999) 
 

aŀƭƎǊŞ ŎŜǘǘŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜΣ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǇǊƻǇƻǎŞǎ ǎǳǊ ƭŜ 
territoire demeure relativement faible comparativement aux actifs : 46 emplois 
pour 100 actifs occupés en 2010 (55 pour 100 dans le périurbain haut-normand). 
 

Figure 60 : éŎŀǊǘ Řǳ ǘŀǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ Řǳ tŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ ŀǳ ǘŀǳȄ 
ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭ όƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǇƻǳǊ м 000 actifs occupés) 

 

 
Note de lecture : En 2006, le secteur agricole est encore assez présent dans le PESB, comparé 
au reste du périurbain régional. Il occupe en effet 6,4 actifs pour 1 000 de plus. 

Source : Insee - Recensement de la population 2006 

 
Ce constat est particulièrement vrai pour ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ ƭŜ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜ ƳŀǊŎƘŀƴŘΣ 
alors que les emplois agricoles et ceux de la construction sont assez bien 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞǎΦ [ŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ;ŎŀƭƭŜǎ Ŧŀƛǘ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ 
ŜȄŎŜǇǘƛƻƴ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜ ƳŀǊŎƘŀƴŘ ȅ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ор ҈ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ. De fait, 
tant la croissance démographique que le développement économique sont 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ Řŀƴǎ ƭŜ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ .ǳŎƘȅΦ /ŜǘǘŜ ŎƻƳƳǳƴŜ ŎƻƳǇǘŜ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŘŜǳȄ Ŧƻƛǎ 
Ǉƭǳǎ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ŀǳ ƭƛŜǳ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ǉǳŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎΦ 
 
{ƛ ƭŜ ŎŀǊŀŎǘŝǊŜ ǊǳǊŀƭ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǘŜƴŘ Ł ǎΩŜǎǘƻƳǇŜǊΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ 
ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ Ŝǘ Řǳ ǘŜǊǘƛŀƛǊŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎŜΣ Ŝǘ ǎŜ ǊŀǇǇǊƻŎƘŜ ŘŜǎ ǘŀǳȄ ƻōǎŜǊǾŞǎ Řŀƴǎ ƭŜ 
périurbain régional. Cette progression est en partie liée à la création des zones 
ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ situées à la Rue Saint-Pierre ou à Eslettes. 
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¶ ¦ƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ ǇƻǎƛǘƛǾŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
 
aŀƭƎǊŞ ƭŀ ŎǊƛǎŜΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ŘΩǳƴŜ ōƻƴƴŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ 
ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜs, similaire à la tendance régionale globalement et la plupart 
du temps un peu supérieure à la moyenne des Pays. 
 

Figure 61 : tŀǳȄ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 
 

Pays 2007 2008 2009 2010 2011 2012 

Entre Seine et 
Bray 

10,6 10 19 18,9 14,8 12,4 

Référentiel Pays 9,6 9,6 16,8 17 14,1 14 

Haute-
Normandie 

10,4 10,3 17,6 17,5 15,1 14,6 

Source : Insee, REE (Sirene) 

 
/Ŝǎ ōƻƴǎ ǘŀǳȄ ŘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǎŜ ǘǊŀŘǳƛǎŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Řǳ ƴƻƳōǊŜ 
ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘs (hors agriculture et interim) qui ont augmenté de près de 
23,3 % entre 2000 et 2008. 
 

Figure 62 : évolution du nombre ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ 
ǎŜƭƻƴ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŜƴǘǊŜ нллл Ŝǘ нллу 

 

 
Source : CCI, Profil Eco, Pays entre Seine et Bray 2010 

 

¶ Répartition des emplois  
 
Iƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ŘŜ pôle ŘΩŜƳǇƭƻƛ majeur dans le Pays entre Seine et Bray.  
 

4 communes comptent plus de 500 emplois en 2010 :  
- Montville (4 736 habitants et 1 496 emplois). 
- Buchy (1 415 habitants et 868 emplois). 
- Quincampoix (3 081 habitants et 672 emplois). 
- Saint-Jean-du-Cardonnay (1 345 habitants et 643 emplois). 
 

Figure 63 : localisation des emplois en 2006 

Source : Insee - Recensement de la population 2006 
 

Neuf communes comptent entre 250 et 500 emplois :  

 Nombre d'emplois 

Roumare 266 

Préaux 291 

Eslettes 302 

Martainville-Épreville 331 

Fontaine-le-Bourg 337 

Clères 379 

Grugny 505 

La Vaupalière 538 
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{ƛ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞs Ŝǎǘ ǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ ƭΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ 
ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǇƻǎƛǘƛǾŜ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛsΣ ŦƻǊŎŜ Ŝǎǘ ŘŜ ŎƻƴǎǘŀǘŜǊ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ne 
constituent pas les seules ressources du territoire. En effet, les emplois restent 
ƭƻŎŀƭƛǎŞǎ ǘǊŝǎ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ Ŝƴ ŘŜƘƻǊǎ ŘŜ ŎŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ (70 %). 
 
 

1.2 UNE ECONOMIE FORTEMENT PRESENTIELLE 
 

¶ Un phénomène de tertiarisation du tissu économique local 
 
La fonction résidentielle très prononcée du Pays entre Seine et Bray a des 
impacts économiques : 

- une tertiarisation du tissu économique local (60 % des établissements 
relèvent d'une activité de commerce ou de services marchands). 
- un développement des services à la personne. 
 

Figure 64 : création ŘΩŞǘŀōƭƛǎǎŜƳŜƴǘǎ Ŝƴ нллу 

 
Ainsi, [ΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Řǳ tŀȅǎ Ŝǎǘ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǘƻǳǊƴŞŜ ǾŜǊǎ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ǇǊŝǎ 

ŘŜǎ ŘŜǳȄ ǘƛŜǊǎ ŘŜǎ ŜƳǇƭƻƛǎ ƭƻŎŀǳȄ ǎƻƴǘ ƭƛŞǎ Ł ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ζ présentielle »12. 

                                                 
12 {ǇƘŝǊŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ : 
 

La sphère présentielle ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ 
de biens et de services visant la satisfaction des besoins de personnes présentes dans la zone, 
ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ ǊŞǎƛŘŀƴǘŜǎ ƻǳ ǘƻǳǊƛǎǘŜǎΦ 
 

La sphère non présentielle concerne les activités qui produisent des biens majoritairement 
consommés hors de la zone et des activités de services tournées principalement vers les 
entreprises de cette sphère. 

 

Les secteurs prépondérants dans le Pays sont la construction et les services non 
marchands, notamment la santé. Les secteurs de la construction et de la santé-
action sociale concentrent respectivement 13,2 % et 17,4 % des emplois du 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [ΩŜƳǇƭƻƛ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ Ŝǎǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ǎƻǳǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 
/ŜǘǘŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭΩŀǾŀƴǘŀƎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ tŀȅǎ ŘΩŀǾƻƛǊ ǳƴ ǘƛǎǎǳ 
économique stable, ǇƻǳǊǾǳ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƴƻƴ délocalisables. 
 

¶ Un tissu de petites entreprises 
 

La prépondérance des activités présentielles se traduit par un important nombre 
de petits établissements : plus de 94 ҈ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜǳȄ ŎƻƳǇǘŜƴǘ Ƴƻƛƴǎ ŘŜ мл 
salariés.  
Ainsi, il y a très peu de grands établissements (plus de 50 salariés) sur le 
territoire. La majorité de ces grands établissements sont situés dans la 
Communauté de Communes des Portes Nord-Ouest de Rouen, notamment dans 
la vallée du Cailly ou sur les hauteurs proches. C'est ici que se concentre une 
grande proportion de l'emploi salarié. 
 

Figure 65 : les grands établissements de plus de 50 salariées 
au 31 décembre 2007 
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Figure 66 : principaux employeurs du Pays 

 
Source : SIRENE, 2006 

 

 

1.3 ENJEUX ET t9w{t9/¢L±9{ {¦w [Ω9VOLUTION DES EMPLOIS 
 
[Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ƻŦŦŜǊǘǎ ŀǳ ǎŜƛƴ Řǳ tŀȅǎ ŀ ǎƛƎƴƛŦƛŎŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ŘŜǇǳƛǎ 
1975 (+ 52 emplois par an en moyenne). Depuis 1999, le territoire a même gagné 
près de 236 emplois par an. 
 
Or, la réalisation des travaux de projection de population réalisée par ƭΩLb{99 ŀ 
ǇŜǊƳƛǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ǊŞŀƭƛǎŜǊ ǳƴŜ ǇǊƻƧŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ Řu 
territoire. Cette projection permet de tirer deux bilans : 

- [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ƴΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊŀ Ǉŀǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳşƳŜǎ 
ǇǊƻǇƻǊǘƛƻƴǎ ǉǳŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǇǳƛǎǉǳŜ ƭŜ 
volume des personnes en ŃƎŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǾǊŀƛǘ ǎǘŀƎƴŜǊΦ 

- La population active devrait tendanciellement augmenter surtout 
Ŝƴ Ǌŀƛǎƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƳŞŎŀƴƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ 
ǇŜǊǎƻƴƴŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ сл ŀƴǎ όǊŜŎǳƭ ŘŜ ƭΩŃƎŜ ŘŜ ƭŀ ǊŜǘǊŀƛǘŜ ƻǳ ŘΩǳƴŜ 
ǊŜǘǊŀƛǘŜ Ł ǘŀǳȄ ǇƭŜƛƴύ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŦŞƳƛƴƛƴŜΦ 

 
La projection réalisée par lΩLb{99 ŎƻƴŎƭǳǘ Ł ǳne augmentation possible de 2,2 % 
des personnes de moins de 65 ans et a une augmentation Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŀŎǘƛŦǎ ŘŜ 
7,2 % en 20 ans. 
 
La poursuite de cette tendance permettrait  non seulement de rééquilibrer les 
fonctions résidentielle et productive du territoire, mais également de développer 
son autonomie vis-à-Ǿƛǎ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜΦ 
 
 
 

 
Figure 67 : comparaison des projections de la population et de la population 

active ς horizon 2030 
 

 
Source : Insee 

 
La population active occupée, représentant 22 793 personnes en 2010, 
atteindrait ainsi, théoriquement, 24 429 individus en 2030, soit 1 636 actifs de 
ǇƭǳǎΦ 5ŀƴǎ ŎŜ ŎƻƴǘŜȄǘŜΣ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘΩǳƴ ǘŀǳȄ ŘΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ лΣпсΣ ǎǳǇǇƻǎŜ de créer 
752 emplois en 20 ans, soit 38 emplois par an. Ce chiffre étant largement 
inférieur à la tendance constatée depuis 1975 et encore plus depuis 1999, laisse 
ŜƴǘǊŜǾƻƛǊ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŎŜǊǘŀƛƴŜ Řǳ ǘŀǳȄΦ 
 
[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ŀŎǘƛǾŜ Ŝǘ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ 
observée permettenǘ ŘΩŜǎǇŞǊŜǊ ǊŀƛǎƻƴƴŀōƭŜƳŜƴǘ ǳƴŜ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ǘŀǳȄ 
ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ŘƻƴŎ ǳƴŜ ŘŞǇŜƴŘŀƴŎŜ ǳƴ peu moins forte des emplois 
métropolitains. 
 
¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ǇƻǳǊ ŎŜƭŀΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řƻƛǘ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩŜŦŦƻǊǘ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ 
que ce soit en zone ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞs ou dans le tissu urbain existant. Compte tenu de 
ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎΣ ƛƭ Řƻƛǘ ŀǳǎǎƛ ǇƻǳǾƻƛǊ ƻŦŦǊƛǊ ƭŜǎ ƭƻŎŀǳȄ Ŝǘ 
les services nécessaires à leur développement au sein du territoire. 
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2. DES POTENTIALITES POUR RENFORCER ET DIVERSIFIER LE 
DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE DU TERRITOIRE 

 
2.1 UNE ECONOMIE AGRICOLE A PRESERVER 

 

¶ 5Ŝ Ƴƻƛƴǎ Ŝƴ Ƴƻƛƴǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎΣ ǎƻǳƳƛǎŜǎ Ł ǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ǇǊŜǎǎƛƻƴ 
 
¦ƴ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞ ǇŀǊ ƭŀ /ƘŀƳōǊŜ ŘΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ {ŜƛƴŜ-
Maritime (document en ŘŀǘŜ ŘŜ ƳŀǊǎ нлмлύΦ /Ŝ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ Ŝǎǘ ǊŜǇǊƛǎ Řŀƴǎ ƭΩ9ǘŀǘ 
Lƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ bƻǳǎ ǊŀǇǇŜƭƻƴǎ ƛŎƛ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŎƻƴŎƭǳǎƛƻƴǎ Řǳ 
diagnostic agricole : 

 
- Une perte de 2/3 en nombre d'exploitations agricoles entre 1988 et 2000, 
mais une stabilité globale des surfaces (restructuration foncière et 
agrandissement des structures en place). 
 
- Taille moyenne des exploitations : 88 hectares en 2008, avec de fortes 
disparités selon le potentiel agronomique et tensions sur le marché foncier. 
 
- Une perte de 19 % en surface de culture fourragère principale entre 1988 et 
2000 sur l'ensemble des 4 cantons. 
 
- Un gain de + 30 % en surface de cultures industrielles entre 1988 et 2000 sur 
l'ensemble des 4 cantons. 
 
- Une forte diminution du nombre des exploitations dΩŞƭŜǾŀƎŜ ōƻǾƛƴ ό- 47 %), 
des exploitations laitières (- 49 %) et des surfaces en herbe (- 21 %) entre 
1988 et 2000. 
 
- Un développement des systèmes « grandes cultures » souvent associés à un 
ŞƭŜǾŀƎŜ ŀƭƭŀƛǘŀƴǘ ƻǳ Ł ǳƴ ŀǘŜƭƛŜǊ ŘΩŜƴƎǊŀƛǎǎŜƳŜƴǘ 
 
- L'urbanisation des meilleurs terrains a pour conséquences la consommation 
du patrimoine agricole du territoire, mais également le risque à terme de 
ŎƻƳǇǊƻƳŜǘǘǊŜ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƭƻŎŀƭŜ ōŀǎŞŜ ǎǳǊ ƭŀ ǇƻƭȅŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǘ 
ƭΩŞƭŜǾŀƎŜΣ Ŝǘ ŜƴǘǊŀƞƴŜǊ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ŘŞprise sur les zones les plus 
difficiles des vallées.  
 
- Une proximité des corps de ferme dans les zones urbanisées ou à proximité, 
entrainant des contraintes d'exploitation telles que des déplacements et 

nuisances plus importants, des modifications de voiries, pour l'élevage des 
difficultés pour son maintien et développement (normes environnementales) 

 

¶ [ΩŜƴƧŜǳ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜ : réduire la pression urbaine sur les espaces 
agricoles et les exploitations 

 
[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǇŞǊƛǳǊōŀƛƴŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŦǊŀƎƛƭƛǎŞŜΦ 5Ωǳƴ ŎƾǘŞΣ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ 
ǎΩŞǘŜƴŘ ǘƻǳƧƻǳǊǎ Ǉƭǳǎ ǎǳǊ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΦ 5Ŝ ƭΩŀǳǘǊŜΣ ƭŜǎ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŀǘǘŜƴǘŜǎ 
de la société en matière de protection des espaces naturels et de loisirs lui 
imposent de nouvelles contraintes. 
 
[ŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǘ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ périurbaine du Pays génèrent, pour les 
agriculteurs, des contraintes particulières en matière de gestion de la production, 
ŘŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Ŝǘ ŘΩƛƴǎŜǊǘƛƻƴ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜΣ Ƴŀƛǎ ŀǇǇƻǊǘŜƴǘ 
ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŀǾŀƴǘŀƎŜǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ ƭƛŞǎ Ł ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ƳŀǊŎhé de proximité 
pour les produits du terroir et à des possibilités de forte valorisation du 
patrimoine foncier et bâti. 
 
[Ŝ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭ ŜƴƧŜǳ Ŝǎǘ ŘΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇƻǳǊ ǉǳΩƛƭ ǇǳƛǎǎŜ ŦŀƛǊŜ 
face à ces nouvelles contraintes et saisir les nouvellŜǎ ƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞǎ ǉǳƛ ǎΩƻŦŦǊŜƴǘ Ł 
lui. 
 
Les autres enjeux importants relevés dans le diagnostic agricole de la Chambre 
ŘΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ  ǇƻǊǘŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ǎǳƛǾŀƴǘǎ : 
 

- Limiter le mitage des terres agricoles et préserver des espaces agricoles 
vastes et homogènes. 
 
- [ƛƳƛǘŜǊ ƭΩŜƴŎƭŀǾŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǎƛŝƎŜǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴΦ 
 
- tŜǊƳŜǘǘǊŜ Ł ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘŜ ŎƻƴǎŜǊǾŜǊ ǎŜǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴǎ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜǎ Ŝǘ 
environnementales. 

 
[ΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŜƴǘǊŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƴŎǳǊǊŜƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀƎǊƛŎƻƭŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ  
dans les fonds de vallŞŜΣ ƭŀ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ŎŜǎ ŦƻƴŘǎ ŘŜ ǾŀƭƭŞŜǎ Ł 
terme est également soulevée. 
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2.2 UN POTENTIEL TOURISTIQUE A VALORISER 
 

¶ Le potentiel pour un développement touristique de proximité et de 
courts séjours 

 
Le Pays entre Seine et Bray ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩǳƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΣ 
ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞ Ŝǘ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞΦ /Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ǇǊƻǇƛŎŜ ŀǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ǘƻǳǊƛǎƳŜ 
(de proximité et de courts séjours) associant campagne, histoire, patrimoine et 
loisirs. 
 

Le Pays attire en effet des habitants et des visiteurs par la qualité de son cadre de 
vie et la douceur de ses vallées, le caractère normand de ses bourgs et villages, et 
un patrimoine diversifié riche en parcs, musées, châteaux et églises qui offrent de 
nombreuses occasions de promenades et excursions.  
 
Il possède également plusieurs sites majeurs du Département, avec pour 
particularité une forte concentration de parcs et jardins. Le Parc Zoologique de 
Clères constitue par exemple une pièce maîtresse au plan touristique et 
scientifique avec ses célèbres collections animales. 
 
Par ailleurs, le site renommé de Martainville-Epreville, avec son château construit 
à la fin du XVe siècle et abritant le musée des Traditions et Arts Normands, est 
très visité par des touristes étrangers et des résidents normands. Ce patrimoine 
participe au renforcement des commerces existants et permet le développement 
de gîtes, chambres d'hôtes, restaurants et hôtels. 
 
Enfin, plusieurs sites de loisirs génèrent également une forte attractivité pour les 
visiteurs. Le parc du Bocasse constitue dans ce domaine le site majeur, celui 
générant près de 125 400 visites en 2007. 
 
DƭƻōŀƭŜƳŜƴǘΣ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǎƛǘŜǎ ƎŞƴŝǊŜƴǘ ǳƴŜ ŦǊŞǉǳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŎǳƳǳƭŞŜ ŘŜ 
280 000 à 300 000 visites par an. 
 
Ainsi Les divers équipements, ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝǘ ŀŎǘŜǳǊǎ ƻƴǘ ǇŜǊƳƛǎ ƭΩŞƳŜǊƎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ 
tourisme pluri-ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜ ǎΩŀǊǘƛŎǳƭŀƴǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ǉǳŀǘǊŜ ŘƻƳŀƛƴŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ Υ  

¶  le patrimoine naturel, 

¶ le patrimoine historique et architectural, 

¶  les activités de loisirs et sportives, 

¶  les produits du terroir. 

 
 

Figure 68 : les principaux sites touristiques du territoire et fréquentation 
 

SITE 2009 2010 2011 2012 

Jardin Plume  4 759 NC  4 236 NC 

Château de Blainville  6100 8231 8847 8363 

Collégiale de Blainville  574 234 NC NC 

Archéo Jazz 3 840 5 933 5 103 5680 

Jardins de Bois Guilbert  10 000 8 932 4 198 7698 

Parc de Bois-Héroult  1 200 1 560 1 650 1650 

Jardin de Valérianes  1 614 1 291 1 242 1400 

Parc du Bocasse *  125 312 125 312 125 312 125 312 

Parc Animalier et 
Botanique  

111 199 96 785 96 999 87213 

Centre abbé Pierre 
Emmaüs 

      8495 

Musée des Traditions et 
Arts Normands 

13963 18001 25262 21505 

Musée Musique 
mécanique  

5000 5000 7000 FERME 

Musée des Sapeurs-
Pompiers de France  

7989 7 569 8446 8982 

Arbr'enciel NC NC 17 085 17510 

Château de Roumare  195 198 NC NC 

Le Thuit Saint-Jean  200 200 NC NC 

Total 291 945 279 246 305 380 293 808 

Données Observatoire départemental du tourisme de Seine Maritime 2012 + OT du Pays * Attention, 
la fréquentation du site du Bocasse est une prolongation de la fréquentation déclarée en 2007 ceci 
afin de ne pas exclure ce parc important. 
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Figure 69 : localisation des principaux sites patrimoniaux du Pays 

 
 

¶ Valoriser les potentialités touristiques 
 
La valorisation des potentialités touristiques du territoire est un enjeu 
économique pour ce territoire rural. Cette valorisation passera par 
ƭΩŀŎŎǊƻƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŎŀǇŀŎƛǘŞǎ ŘΩƘŞōŜǊƎŜƳŜƴǘΣ ŎŀƳǇƛƴƎǎΣ ƎƞǘŜǎ ǊǳǊŀǳȄΣ Ŝǘ ǇŀǊ ǳƴŜ 
ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ constituée par les parcs et jardins (Plume, 
Bois-Guilbert, Bois-Héroult), les parcours (dont le circuit Bovary), et le patrimoine 
ƭƻŎŀƭ όŞƎƭƛǎŜǎ Ŝǘ ŎƘŃǘŜŀǳȄ ŘŜ aŀǊǘŀƛƴǾƛƭƭŜ Ŝǘ aƻƴŘŞǘƻǳǊΣ ǇŜǘƛǘ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƭƻŎŀƭΧύΦ 

3. UNE OFFRE EN ZONES 5Ω!/¢L±L¢9{ v¦L 5hL¢ ETRE RENFORCEE 
ET QUALIFIEE 

 
 

3.1 D9{ ½hb9{ 5Ω!/¢L±L¢9{ STRUCTURANTES QUI SE SONT 
DEVELOPPEES DEPUIS 20 ANS, MAIS DESORMAIS SATUREES 

 
Le territoire du Pays entre Seine et Bray Ŝǎǘ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘΩŀȄŜǎ ǊƻǳǘƛŜǊǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎΦ 
Ce positionnement géographique confère au Pays des perspectives de 
développement non négligeables. Il a historiquement souhaité valoriser ce 
capital en structurant son développement autour de zones dédiées conçues dans 
une logique intercommunale. En dehors de quelques espaces économiques 
ǊŜǎǘǊŜƛƴǘǎ ŘƛŦŦǳǎΣ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻƳǇǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ т ȊƻƴŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎΣ ŀŎcueillant 
un ǇŀƴŜƭ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ, mais inégalement réparties sur les 3 communautés de 
communes. 
 

Figure 70 : lƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 
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¶ 4 zones stratégiques principales accompagnées de zones communales 
 
! ƭϥŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ tŀȅǎΣ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ т ȊƻƴŜǎ ŘϥŀŎǘƛǾƛǘŞǎ principales 
inégalement réparties sur les 3 Communautés de Communes. 
 
[Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ : 

- ZA du Moulin d'Ecalles sur Vieux Manoir/ La Rue St Pierre (ZAE 
communautaire). 
- ZAC Polen à Eslettes (ZAE communautaire). 
- ZA de Martainville-Epreville (ZAE communautaire). 
 

/Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ǎƻƴǘ ǇƻǊǘŞŜǎ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇŀǊ ŎƘŀŎǳƴŜ ŘŜǎ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ 
Communes du Pays. Initialement, elles ont été étendues ou créées dans le cadre 
des différents plans de développement local initiés sur le territoire par le Pays. La 
volonté du Pays Şǘŀƛǘ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ǎǳǊ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝƴ 
Řƻǘŀƴǘ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ Ŏŀƴǘƻƴǎ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ł ǾƻŎŀǘƛƻƴ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭƭŜ Ŝǘ 
artisanale. 
 
[ŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ƳŜƴŞŜ Ŧǳǘ ŎƻƳǇƭŞǘŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ǊŞŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ȊƻƴŜ ŘΩǳƴ ƘƾǘŜƭ 
ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŀǾƻƛǎƛƴŀƴǘ ƭŜǎ улл ƳнΦ [Ŝǎ ƘƾǘŜƭǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ 
sont tous occupés actuellement. 
 
Des ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ, financés par le biais des contrats de Pays pilotés par le 
Syndicat Mixte du Pays entre Seine et Bray, ont été menés ou sont en cours. 
 
 
¦ƴŜ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŘΩŀƳǇƭŜǳǊ ǇŀǊǘŀƎŞŜ ŜƴǘǊŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ 
territoire et de la CREA : 

- ½! ŘŜǎ tƻǊǘŜǎ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ǎƛǘǳŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƳŜƳbres du SIDERO 
(Maromme, Saint-Jean-du-Cardonnay et la Vaupalière). 

 
Une quatrième zone, de très grande importance (62 ha) est située à Saint-Jean-
du-Cardonnay et la Vaupalière, mais celle-Ŏƛ ƴΩŜǎǘ pas intégrée à la Communauté 
de Communes des Portes Nord-hǳŜǎǘ ŘŜ wƻǳŜƴ Řǳ Ŧŀƛǘ ǉǳΩŜƭƭŜ ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ ǳƴ 
partenariat avec la commune de Maromme, intégrée à la Communauté 
ŘΩ!gglomération de Rouen. 
 
Cette zone est pilotée par un syndicat intercommunal de développement 
économique nommé SIDERO qui regroupe les trois communes. 
 

Figure 71 : sǳǊŦŀŎŜǎ Ŝǘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜǎ ½! 

 
Source : CRCI de Haute-Normandie, 2007 

 

DŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ plus ou moins développées : 
- ZI de Malzaire à Pissy-Pôville. 
- ZA de la Vendelette à Quincampoix. 
- Parc d'activités des Cateliers à Buchy. 

 

Plusieurs communes ont développé ŀǳ ŎƻǳǊǎ Řǳ ǘŜƳǇǎ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 
dédiées pour répondre à des besoins locaux. Les trois principales sont celles de 
Pissy-tƾǾƛƭƭŜ ǎƛǘǳŞŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜ ŘŜ 
Barentin, celle de Buchy qui mixe activités artisanales et commerciales, et la zone 
de la Ventelette à Quincampoix. Ces zones sont en majorité de petite taille 
(moins de 15 hectares). 
Des espaces économiques sont également présents sur de nombreuses 
communes du territoire. Ces espaces correspondent : 

- soit à des implantations historiques comme celle de lΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ [ŜƎǊŀƴŘ 
à Fontaine le Bourg ou du Parc Industriel de Cardonville à Montville (où de 
nombreuses sociétés se sont implantées dans les années 1980 sur un 
ancien site industriel) ; 
- soit à des zones de tŀƛƭƭŜ ǊŞŘǳƛǘŜ Řƻƴǘ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŦƻǊŎŞƳŜƴǘ 
été maîtrisé de manière globale par la Collectivité. Les communes de 
Préaux, de Mesnil-Raoult ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ŘΩ!ƴŎŜŀǳƳŜǾƛƭƭŜ disposent également 
de sites de développement économique avec quelques entreprises. Ces 
espaces sont réduits la plupart du temps, ne dépassant pas 3 à 4 hectares. 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ŀǳ ǘƻǘŀƭ мнт 
hectares. 

Communes Nom
Surface (en 

hectares)

Nombre 

d'entreprises

CC Moulin d'Ecalles Buchy
Parc d'activité des 

Cateliers
9 10

CC Moulin d'Ecalles
La Rue St Pierre / Vieux 

Manoir

Parc d'activité du 

Moulin d'Ecalles
18 18

CC Portes Nord Ouest Eslettes ZAC Polen 12 20

CC Portes Nord Ouest Quincampoix ZA de la Ventelette 11 6

CC Portes Nord Ouest Pissy Pôville ZI de Malzaize 6 8

CC Plateau de Martainville Martainville / Epreville
Zone artisanale de 

Martainville
9 9

Zone partagée avec la CREA
Maromme / La Vaupalière / 

St-Jean-du-Cardonnay

ZI La Maine - Les 

Portes de l'Ouest
62 58

Total 127 129
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¶ Des disponibilités foncières très faibles dans leǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ 
existantes 

 
[ΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭƻŎŀǳȄ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ ƻǳ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ 
récente ŘŞƳƻƴǘǊŜƴǘ ƭŀ ǎǇŞŎƛŦƛŎƛǘŞ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǘǊŝǎ ǇŜǳ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǾŜǊǎ ƭŀ 
production de bureaux et leur prédominance dans la production des locaux. 
 
Ainsi près de 365 ллл Ƴч ŘŜ ƭƻŎŀǳȄ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞǎ ŜƴǘǊŜ мффф Ŝǘ нллт 
sur le Pays. Cette activité a été dominée largement par la réalisation de 
bâtiments à vocation agricole (près de 60 % des surfaces créées) puis par les 
locaux du secteur secondaire (cf. figure 62) 
 

Figure 72 : la production de locaux ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ sur le Pays 

 
 
[Ŝǎ ŎŀǊǘŜǎΣ ǇǊƻŘǳƛǘŜǎ ǇŀǊ ƭΩLb{99 Ŝƴ нллфΣ ƛƭƭǳǎǘǊŀƴǘ ƭŀ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŜ ǾƻƭǳƳŜ ŘŜ 
la production de bureaux et de locaux industriels sur le territoire entre 1999 et 
2006 montrent ōƛŜƴ ƭŀ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ п ȊƻƴŜǎ 
ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƛƴǘŜǊŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎΦ 
 
Le rythme de commercialisation des zones a été particulièrement fort ces dix 
dernières années au point ǉǳΩŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƛƭƛǘŞǎ ŦƻƴŎƛŝǊŜǎ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜǎ 
sont excessivement faibles. [ŀ ȊƻƴŜ ŘΩ9ǎƭŜǘǘŜǎ Ŝǘ ŎŜƭƭŜ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ǎƻƴǘ 
entièrement commercialisées depuis quelques mois pour la première et déjà 5 
ans pour la seconde. La zone de Martainville-Epreville ne dispose plus de terrain 
ŘŜǇǳƛǎ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ нлммΦ [ΩƻŦŦǊŜ Řǳ tŀȅǎ ǎe résume donc en 2011 aux 3,7 
hectares ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŜǎ tƻrtes 
ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ Ł {ŀƛƴǘ-Jean-du-Cardonnay. 
 

 
Figure 73 : la constrǳŎǘƛƻƴ ŘΩƛƳƳŜǳōƭŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ Řŀƴǎ ƭŜ tŀȅǎ 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Cumul 1999-2007 En %

Surface des locaux commencés (en m2) 364551

                   secteur primaire 214816 58,9

                   secteur secondaire 89329 24,5

                   secteur tertiaire 60406 16,6

                                dont Commerce 15435 4,2

                                dont Bureaux 13905 3,8

                                dont Bâtiments collectifs (*) 30008 8,2

Source : Direction régionale de l'équipement (Sitadel, Enquête Parc Locatif Social et Filocom)

(*) : Bâtiments d'enseignement, bâtiments de culture et loisirs, bâtiments de santé 
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Figure 74 : lΩƻŦŦǊŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜ Ŝƴ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝƴ нлмм 

 
Source : « 9ǘŀǘ ŘŜǎ ƭƛŜǳȄ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ǎǳǊ ½! en Seine-Maritime » SME, 2011 

 
Or depuis 1990, 34 hectares de terrains ont été recensés dans les ventes 
ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ ǎǳǊ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ aux entreprises, dont 21 hectares sur la période 
2005-2010 inclus, soit une moyenne théorique de 3,5 hectares de vente par an 
sur cette période la plus récente, un niveau élevé. Cette moyenne est de plus à 
ǊŜƭŀǘƛǾƛǎŜǊ ǇŀǊ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ŘƛǎǇƻƴƛōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ŘŜǇǳƛǎ 
2007 qui fait baisser la moyenne. 

 

[Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŎƻƳƳunales existantes sont également pleines et ne 
permettent pas de compenser le ŘŞŦƛŎƛǘ ŘΩƻŦŦǊŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŞŘƛŞŜǎ 
communautaires. 
 
 
 

 

3.2 UN POTENTIEL DE DEVELOPPEMENT RECONNU 
 

¶ 5Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŀǘǘǊŀŎǘƛǾŜǎ 
 
[ΩŞǘŀǘ ŀŎǘǳŜƭ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ ƭƻŎŀƭŜ Ŝǘ ƭŜ ǊȅǘƘƳŜ ŘŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ 
zones les plus récentes illustrent la ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛƻƴ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ Ȋones 
dédiées sur le territoire. 
 
Ces zones permettent de répondre à la fois à un besoin endogène et exogène. En 
ŜŦŦŜǘΣ ǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ǊŞŎŜƴǘŜ ǎǳǊ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ, réalisée par 
Seine-Maritime Expansion, a démontrée que 45 % des entreprises localisées sur 
ƭŀ ȊƻƴŜ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ provenaienǘ ŘŜ ƭΩŜȄǘŞǊƛŜǳǊ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ Ŝǘ 55 % étant 
des entreprises en création ou provenant du territoire.  
 

Figure 75 : lƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƻǊƛgine des entreprises implantées  
sur ƭŀ ȊƻƴŜ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ 

Source : SME, 2013 
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[Ŝǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŜȄƻƎŝƴŜ ŀǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƴŜ ǇǊƻǾƛŜƴƴŜƴǘ Ǉŀǎ ŜȄŎƭǳǎƛǾŜƳŜƴǘ 
ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ όŎŦΦ ƛƭƭǳǎǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƭƻŎŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜǎ 
entreprises implantées sur la ZA du aƻǳƭƛƴ ŘΩ9calles). 5Ŝǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ 
secteurs du Département ǾƛŜƴƴŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǎΩƛƳǇƭŀƴǘŜǊ localementΦ Lƭ ƴŜ ǎΩŀƎƛǘ 
ŘƻƴŎ Ǉŀǎ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ŘŜ ŘŜǎǎŜǊǊŜƳŜƴǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ Ƴŀƛǎ ōƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ǊŞǇƻƴǎŜ Ł ŘŜǎ ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘŜ 
relocalisation plus larges. 
 
[Ŝǎ ŜƴǉǳşǘŜǎ ǎǳŎŎŜǎǎƛǾŜǎ ǊŞŀƭƛǎŞŜǎ ŀǳǇǊŝǎ ŘŜǎ ŎƘŜŦǎ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŎƻƴŘǳƛǎŜƴǘ 
toutes à identifier les avantages concurrentiels suivants du territoire : 

- Proximité du bassin de vie rouennais et de son potentiel de clientèle. 
- Une offre foncière / immobilière attractive en termes de superficie, 

modulable, et à coût maitrisé. 
- [ŀ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩƛƴŦǊŀǎǘǊǳŎǘǳǊŜǎ ǊƻǳǘƛŝǊŜǎ ǎǘǊǳŎǘǳǊŀƴǘŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ǳƴŜ 

bonne accessibilité (livraison) et de rejoindre rapidement un grand 
nombre de bassins de clientèle. 

- Un potentiel de clientèle locale non négligeable et dynamique. 
- ¦ƴŜ Ƴŀƛƴ ŘΩǆǳǾǊŜ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞΦ 

 
!ƛƴǎƛΣ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ǊƻǳŜƴƴŀƛǎŜ ŀ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞ ǎƻƴ ƻŦŦǊŜ 
foncière en créant des zones dédiées principalement orientées vers les services 
ƻǳ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ƭƻƎƛǎǘƛǉǳŜ ǇƻǊǘǳŀƛǊŜΣ ƭΩƻŦŦǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘŜ ǊŞǇƻƴŘǊŜ ŀǳȄ 
ōŜǎƻƛƴǎ ŘŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜ ǘŀƛƭƭŜ Ǉƭǳǘƾǘ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǾŜǊǎ ƭΩŀǊǘƛǎŀƴŀǘΣ ƭŀ 
construction, la petite logistique ou la petite industrie. 
 
En revanche, uƴ ƳŀƴǉǳŜ ŘΩƻŦŦǊe de services aux entreprises et de fournisseurs 
est parfois relevé par les entrepreneurǎΦ {ŀǳŦ ƭŜ ǇŀǊŎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜǎ tortes de 
ƭΩhǳŜǎǘ, ŀǳŎǳƴŜ ȊƻƴŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ƻǳ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ƴΩŀ ŀǘǘŜƛƴǘ ǳƴŜ 
ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜs suffisante pour développer des services communs 
όǎŀƭƭŜ ŘŜ ǊŞǳƴƛƻƴΣ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴΧύΦ 
 

¶ ¦ƴ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ ƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŀ 5¢! ŘŜ ƭΩ9ǎǘǳŀƛǊŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜ ǇƻǳǊ ǳƴŜ ȊƻƴŜ 
ǎǘǊŀǘŞƎƛǉǳŜ ŘΩŀƳǇƭŜǳǊ  

 
Le Pays est inscrit dans sa totalité dans le périmètre de la Directive Territoriale 
ŘΩ!ƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ (DTA) de l'Estuaire de la Seine approuvée par décret en Conseil 
d'État du 10 juillet 2006. L'un des sites stratégiques repéré par la DTA pour 
accueillir de l'activité logistique ou des activités manufacturières de grandes 
tailles se situe au Nord-Est de Rouen dans le secteur de Vieux-Manoir, le long de 
l'A28 et à proximité de la voie ferrée Rouen-Amiens. 
 

[ŀ 5¢! ǾŀƭƛŘŜ ŘƻƴŎ ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ƳŀƴƛŝǊŜ ƭŜ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ Ǝƭƻōŀƭ Řǳ secteur de La 
Rue-Saint Pierre / Vieux-Manoir. Les atouts qui ont été relevés pour ce secteur 
lors des travaux préliminaires de la DTA sont : 

- Une situation privilégiée entre deux axes de transports Υ ƭΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ A28 
et son échangeur et la voie ferrée Rouen-Amiens. 

- Une zone de plateau permettant un aménagement de près de 100 
hectares ce qui correspond à la volonté de la DTA de ne pas faire de 
zone de moins de 50 hectares. 

- Une proximité de la ligne Serqueux-Gisors, futur corridor de fret. 
- Une proximité avec le pôle rouennais. 

 
Figure 76 : le Pŀȅǎ ŜƴǘǊŜ {ŜƛƴŜ Ŝǘ .Ǌŀȅ Ŝǘ ƭŀ 5¢! ŘŜ ƭΩ9ǎǘǳaire 
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De plus, la DTA fixe les orientations suivantes pour les zones identifiées : 
- Les documents de planification de rang inférieur préciseront la 

localisation de ces zones et leurs principes de desserte, notamment 
ferroviaire, avec le souci de minimiser les nuisances produites par les 
trafics induits. 

- Les documents d'urbanisme devront sauvegarder leur faisabilité pour le 
long terme en prescrivant des orientations sur la vocation de ces 
espaces qui soient compatibles avec la réalisation de telles zones et de 
leur desserte. 

- La superficie de chacune de ces zones ne sera pas inférieure à 50 
hectares, sauf impossibilité liée aux contraintes locales. 

 
Compte-tenu de ces dispositions, de la très forte proximité entre la zone 
ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞs ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 
zone DTA (cf. figure n°76ύΣ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ /ƻƳƳǳƴŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ 
ό5w9![ Ŝǘ 55¢aύ ƻƴǘ ǊŞŀƭƛǎŞ ǳƴŜ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŀƴŀƭȅǎŜ Ł ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ de la réalisation 
ŘΩǳƴŜ ŞǘǳŘŜ ŘΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ŦŀƛǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ȊƻƴŜ Řǳ aƻǳƭƛƴ 
ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ. 
 

Figure 77 : zone de réflexƛƻƴ ŘŜ ƭŀ 5¢! ǇƻǳǊ ƭŜ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9calles 

 
Réalisation : Syndicat Mixte du Pays - Source : CCME 

 

/Ŝ ǘǊŀǾŀƛƭ ŀ ǇŜǊƳƛǎ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ п ƘȅǇƻǘƘŝǎŜǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ zone du 
aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ǉǳƛ ƴŜ ǎŜǊŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ Ł ǊŜƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŎŀǳǎŜ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ ŘŜ 
ȊƻƴŜ ƭƻƎƛǎǘƛǉǳŜ ƻǳ ƳŀƴǳŦŀŎǘǳǊƛŝǊŜ ŘΩŀƳǇƭŜǳǊΦ La Communauté de Communes a 
fait le choix de la première hypothèse. 
 

Figure 78 : pƻǘŜƴǘƛŀƭƛǘŞǎ ŘΩŜȄǘŜƴǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ½! Řǳ aƻǳƭƛƴ ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ 

 
Source : CCME 

 
Plusieurs études techniques réalisées à cette occasion ont également démontré 
que la faisabilité de la zone logistique était très largement dépendante des 
conditions et du coût de raccordement au réseau ferré. De plus, dans un contexte 
où ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƭƻƎƛǎǘƛǉǳŜ ŎƻƴǘƛƴǳŜ Ł ǎΩƻǇŞǊŜǊ prioritairement sur 
ƭΩŀȄŜ {ŜƛƴŜΣ ƭΩƻǇǇƻǊǘǳƴƛǘŞ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ƛƳƳŞŘƛŀǘŜ ŘΩǳƴŜ ǘŜƭƭŜ ȊƻƴŜ ƭƻƎƛǎǘƛǉǳŜ 
ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǘƻǘŀƭŜƳŜƴǘ ŀǾŞǊŞŜΦ 
 
Compte-tenu de ces éléments, la Communauté de Communes du Moulin 
ŘΩ9ŎŀƭƭŜǎ ǎƻǳƘŀƛǘŜ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ǎŀ ȊƻƴŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜΦ 
 
 

3.3 DES PROJETS EN COURS QUI PRIVILEDL9b¢ [Ω9·¢9b{Lhb 59S 
ZONES 5Ω!/¢L±L¢9{ 9·L{¢!NTES 

 
Compte-tenu des éléments précédents, les Communautés de Communes du 
territoire privilégient ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŀ ǇƻǳǊǎǳƛǘŜ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ 
existantes. Les quelques zones communales en projet ou planifiées sont 
également en très grande majorité dans cette démarche. 
 
 
 




























































































